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Le Président de la République honore les athlètes 
médaillés aux Jeux paralympiques de Paris 2024

Relation algéRie-FRance :

Macron ressort la carte du 
« travail de mémoire »

conseil de la nation:
Le second mandat du président 

de la République marque le début 
de nouvelles réalisations

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a honoré, lundi au Palais 
d’El-Mouradia (Alger), les 
athlètes médaillés lors des Jeux 
paralympiques (Paris-2024).
La cérémonie de distinction a 
été marquée par la présence des 

hauts responsables de l’Etat, 
des parents des athlètes ainsi 
que leurs staffs techniques.
L’Algérie avait bouclé sa 
participation à la 17é édition des 
Jeux paralympiques avec une 
moisson de onze (11) médailles : 
six en or et cinq en bronze.
Les six médailles en 

vermeil ont été l’œuvre 
d’AthmaniSkanderDjamil (400 
m et 100m, T13), SafiaDjelal 
(lancer de poids assis, F57), 
Abdelkader Bouamer (para-
judo -60 kg, J1), Nassima 
Saïfi (lancer du disque F57) 
et Brahim Guendouz  Kayak 
(para-canoé, 200m KL3).

Les cinq breloques en bronze 
ont été décrochées par Nassima 
Saifi (poids/F57), Ahmed 
Mehideb (Club/F32), Hamri 
Lynda (Longueur/F12), 
OuldkouiderIshak (para-judo: 
-60kg/J2) et Hocine Bettir 
(para-powelifting): 65kg.
Avec 26 athlètes (18 hommes et 

8 filles), l’Algérie avait bouclé 
sa participation aux 17es Jeux 
paralympiques de Paris-2024 
en tête aux niveaux arabe et 
africain, et à une honorable 25e 
place mondiale sur 186 pays, au 
tableau final des médailles.

Alors que les tensions entre la France 
et l’Algérie sont plus que jamais 
palpables, Emmanuel Macron 

réaffirme son ouverture à poursuivre le 
travail de mémoire avec l’Algérie.
Dans ce contexte délicat, le président 
français souhaite aborder les enjeux 
mémoriels avec « sincérité ». Et ce, en 
engageant un dialogue constructif avec 
l’Algérie. Jeudi, lors d’une réunion avec 
des historiens à l’Élysée, il a exprimé son 
désir de voir les travaux d’une commission 
mixte franco-algérienne aboutir.
Il souhaite que « ces propositions 
permettent à notre pays de porter un 
regard lucide sur le passé et de construire, 
dans le temps long, une réconciliation des 
mémoires, dans une démarche d’éducation 
et de transmission pour les jeunesses 
française et algérienne », a déclaré l’Elysée 
à l’AFP.
Le travail de la commission mixte pour la 
réconciliation en suspens
En août 2022, Emmanuel Macron et  
Abdelmadjid Tebboune, ont convenu 
de relancer les relations bilatérales en 
instaurant cette commission d’historiens. 
Ce projet avait été initié par Benjamin 
Stora, historien français. Son but, est 
d’explorer les enjeux mémoriels liés à la 
colonisation. Cependant, ce travail reste 
entravé par des tensions diplomatiques 
persistantes entre les deux pays.
Macron a pourtant insisté sur « l’importance 
de cette réconciliation » des mémoires pour 
les jeunes générations. Il a déclaré que « 
ces propositions devraient permettre une 
éducation et une transmission adéquates 
des événements historiques« . L’objectif 
est de « construire une mémoire collective 
qui reconnaît les souffrances du passé. »
Vers le réchauffement des relations entre 
l’Algérie et la France ?
Les relations entre la France et l’Algérie 
sont complexes et souvent tendues. La 
question du Sahara occidental a récemment 
exacerbé ces tensions, compliquant  
davantage les discussions sur la mémoire 
coloniale. Le 20 août, lors de la journée 
du Moudjahid, le président Tebboune a 
rappelé le passé colonial de la France, 

évoquant un régime qui tentait d’étouffer 
la révolution algérienne par la violence.
Cette situation rappelle le coup de froid 
survenu à l’automne 2021, lorsque Macron 
avait qualifié le système algérien de « 
système politico-militaire construit sur 
la rente mémorielle ». Ces déclarations 
avaient provoqué une vive réaction en 
Algérie, mettant en évidence la fragilité 
des relations bilatérales.
Malgré ces tensions, Emmanuel Macron 
se dit « déterminé » à poursuivre le travail 
de mémoire. Il espère que les travaux de 
la commission mixte pourront avancer, 
même si le chemin vers la réconciliation est 
semé d’embûches. « La France et l’Algérie 
doivent affronter leur passé commun pour 
construire une relation solide et durable« .
 L’épouse du président Zelensky a-t-elle 
acheté une Bugatti Tourbillon lors d’une 
visite à Paris ?Capital
 L’arbitre de Doumbé-Baki sort du 
silence pour s’expliquer et charge “The 
Best”Gentside
Ces déclarations d’Emmanuel Macron 
sont-ils un pas vers un apaisement 
diplomatique entre les deux pays?  Lors 
de la réunion à l’Élysée, seuls les membres 
français de la commission étaient présents. 
Un constat qui illustre les difficultés de 
dialogue évidentes. 
Pour rappel, Abdelmadjid Tebboune a 
décidé le mois dernier, de rappeler son 
ambassadeur en France. Alger entend ainsi 
protester contre le soutien de Paris au plan 
d’autonomie marocain pour le Sahara 
occidental. Cette voie adoptée par la 
France est-elle l’offense de trop ? L’avenir 
nous le dira!

Le président du Conseil de la 
nation, M. Salah Goudjil a 
affirmé, lundi à Alger, que 

le second mandat du président de 
la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune marque le début de nouvelles 
réalisations.
Dans une allocution à l’ouverture de 
la session parlementaire 2024/2025, 
M. Goudjil a précisé que “des défis 
importants attendent l’Algérie après 
la récente élection présidentielle qui 
a montré l’engagement et le sens des 
responsabilités des trois (3) candidats”, 
indiquant que “le second mandat du 
président de la République marque le 
début d’une nouvelle mission et de 
nouvelles réalisations”.
Le président du Conseil de la nation 
s’est félicité de “l’annonce du président 
de la République de lancer un dialogue 
national avec toutes les forces vives du 
pays, à même d’approfondir la pratique 
démocratique”.
Il a en outre salué les efforts de toutes 
les institutions et des individus pour 
garantir le succès du scrutin présidentiel 
du 7 septembre, ainsi que “les efforts 
de l’Armée nationale populaire (ANP), 
digne héritière de l’Armée de libération 
nationale (ALN), et de tous les corps 
de sécurité pour avoir veillé au bon 
déroulement du processus électoral”.
A cette occasion, M. Goudjil a 
rappelé “les réalisations accomplies 
par l’Algérie au cours des cinq (5) 
dernières années et qui lui ont permis 
de retrouver la place qui lui sied dans 
les fora internationaux ainsi que son 
rôle dans les questions importantes”, 
soulignant que “l’Algérie reste attachée 
au principe de non-alignement, de 
respect mutuel entre les Etats et de non 
ingérence dans les affaires internes”.
Il a, à ce titre, souligné que l’Algérie 
“n’a de leçons à recevoir de personne 
en matière de droits de l’homme et de 
liberté d’expression et autres, et rejette 

les diktats concernant la gestion des 
affaires du pays”, ajoutant qu’”elle ne 
souffre pas d’endettement ce qui la rend 
libre et souveraine dans ses décisions”.
M. Goudjil a indiqué que “l’Algérie 
traverse actuellement une étape 
cruciale qui nécessite un grand sens 
des responsabilités et la solidarité entre 
tous les acteurs”, mettant l’accent sur 
“l’importance de la mobilisation du 
Parlement avec ses deux chambres 
pour assumer son rôle de contrôle, 
de suivi et de coordination avec le 
gouvernement sur l’ensemble des 
questions intéressant le pays”.
Le président du Conseil a souligné 
que “beaucoup de travail attend 
le Parlement, avec des priorités 
notamment la loi de finances pour 
l’exercice 2025, qui revêt, a-t-il dit, un 
caractère politique particulier étant lié 
à la mise en œuvre des engagements 
du président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, ainsi que 
le code communal et de wilaya, 
le redécoupage administratif et 
d’autres lois liées à l’économie et au 
développement”.
M. Goudjil a, par ailleurs, salué le 
succès de la rentrée scolaire qui a eu 
lieu hier dimanche, soulignant que 
près de 12 millions d’élèves ont rejoint 
les bancs de l’école dans de bonnes 
conditions organisationnelles, ce qui 
est, a-t-il dit, une fierté pour l’Algérie.
Il a rappelé, dans ce sens, la gratuité de 
l’enseignement et du transport scolaire, 
qui traduit “l’attachement de l’Etat au 
caractère social, tel que stipulé dans la 
Déclaration du 1er Novembre”.
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Rentrée scolaire, mafia 
de l’importation :

Le président Tebboune donne 
ses instructions au Conseil 

des ministres

Education :
L’importance de la prise 

en charge des redoublants 
et leur réintégration soulignée

Commerce : 
Le président de la République 

met en garde contre 
les pénuries créées 

sur les marchés

Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune a souligné, 
lors de la réunion du Conseil des 

ministres qu’il a présidée, dimanche, 
l’importance de la poursuite des efforts 
pour prendre en charge les élèves 
redoublants et leur donner la chance 
d’être réintégrés autant que possible afin 
de réduire la déperdition scolaire.
Le président de la République a relevé, 
à cette occasion, avec satisfaction les 
conditions normales dans lesquelles s’est 
déroulée la rentrée scolaire, adressant 
ses remerciements aux enseignants, aux 
éducateurs, aux instances éducatives, aux 
walis et aux responsables locaux “qui 
ont été au rendez-vous et ont respecté 
les délais d’exploitation des nouvelles 
structures éducatives”, indique un 
communiqué du Conseil des ministres.

Dans ce contexte, Monsieur le président 
de la République a enjoint au ministre de 
l’Education d’”adopter et de généraliser 
les tablettes électroniques à la place des 
cartables en atteignant au moins 50% 
d’ici la fin de l’année scolaire actuelle”.
Monsieur le Président a également donné 
instruction pour “la concrétisation de son 
engagement relatif à la promulgation du 
statut particulier du secteur de l’éducation 
avant la fin de l’année”.
Le président de la République a, par 
ailleurs, appelé à “réorganiser le sport 
scolaire et les programmes d’éducation 
physique pour faire émerger une élite 
sportive et favoriser la compétition”, 
ainsi qu’à “la nécessité de lancer le 
championnat national scolaire des sports 
collectifs à partir de janvier 2025”.

Lors de la dernière réunion 
gouvernementale, le président 
Abdelmadjid Tebboune a mis en 

lumière plusieurs priorités nationales, 
dont la numérisation des services publics, 
la gestion des récentes inondations, la 
rentrée scolaire et universitaire, ainsi 
que des directives générales sur le 
commerce extérieur et les infrastructures 
hydrauliques.

Numérisation : 
Un projet ambitieux 

pour une administration moderne
Tebboune a demandé à la Haute 
Commission pour la Numérisation de 
présenter un rapport détaillé lors de la 
prochaine réunion gouvernementale.
Ce document devra exposer le taux de 
connexion entre les différents ministères, 
ainsi que l’état d’avancement du Data 
Center national, un projet clé pour 
centraliser et sécuriser les données 
publiques.
Il a insisté sur la nécessité d’avoir une 
feuille de route claire, avec des échéances 
précises.

Gestion des inondations : 
Priorité à la sécurité 
et à la reconstruction

Face aux récentes inondations dues aux 
changements climatiques, le président a 
insisté sur la reprise rapide des services 
essentiels pour les citoyens touchés.
Tebboune a ordonné des compensations 
financières immédiates pour les sinistrés.
Il a également fixé un délai d’un mois 
pour la rénovation des ponts et chemins 
de fer endommagés.
En outre, des mesures modernes et 
durables doivent être adoptées pour 
rediriger les rivières et prévenir de futures 
catastrophes naturelles.

Rentrée scolaire : 
Des réformes pour améliorer 

le système éducatif
Satisfait du bon déroulement de la rentrée 
scolaire, Tebboune a rappelé l’importance 
de respecter ses engagements, notamment 
en ce qui concerne la nouvelle loi sur 
l’éducation, prévue pour la fin de l’année.
Il a aussi mis l’accent sur le soutien aux 
élèves redoublants, afin de réduire le 

décrochage scolaire.
Enfin, il a exigé la réorganisation des sports 
scolaires, avec l’objectif de promouvoir la 
compétitivité et d’encourager la jeunesse 
à s’impliquer dans le sport.
Dans le cadre de l’évolution technologique, 
Tebboune a aussi ordonné l’adoption et la 
généralisation des tablettes électroniques 
pour remplacer les cartables scolaires, 
avec un objectif d’utilisation atteignant 
50% d’ici à la fin de l’année scolaire en 
cours.

Rentrée universitaire : 
Reconnaissance et modernisation

Concernant la rentrée universitaire, le 
président a exprimé sa gratitude envers 
les efforts du secteur de l’enseignement 
supérieur, soulignant que les progrès 
réalisés sont désormais visibles dans les 
classements mondiaux.
Il a également insisté sur la modernisation 
des services universitaires et l’importance 
de maintenir la stabilité du secteur.
Tebboune a demandé au ministère de 
l’Enseignement supérieur de réfléchir 
à la création d’un nouveau système de 
bourses pour les étudiants des écoles 
d’excellence, ainsi qu’à des conditions de 
travail améliorées pour les diplômés de 
ces établissements.

Directives générales : 
Gestion du commerce extérieur et des 

infrastructures hydrauliques
Le président a conclu en donnant des 
directives générales, ordonnant la 
préparation de rapports détaillés sur les 
secteurs de l’hydraulique et du commerce 
extérieur pour la prochaine réunion du 
Conseil des ministres.
Il a insisté sur la lutte contre les pénuries, 
appelant à une vigilance accrue contre les 
lobbies de l’importation qui tenteraient de 
faire pression sur l’État.
Il a également exigé la mise en place 
d’un décret présidentiel pour réguler 
le commerce extérieur, en particulier 
les exportations, afin d’éviter des 
perturbations du marché national.
En fin de réunion, plusieurs nominations 
et fins de fonctions dans des postes de 
haut niveau au sein de l’État ont été 
approuvées.

Le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a mis en 
garde, lors de la réunion du Conseil 

des ministres qu’il a présidée dimanche, 
contre les pénuries créées sur les marchés, 
ordonnant le retrait des licences et 
registres de commerce aux importateurs 
dès que leur implication est établie.
“Le président de la République a, à 
nouveau, insisté auprès du Gouvernement 
qu’il ne sera jamais toléré de créer la 
pénurie, pour quelque raison que ce soit, 
enjoignant à davantage de vigilance au 
niveau du ministère du Commerce pour 
lutter contre les lobbies de l’importation, 
qui tentent de faire chanter l’Etat, et ce, 
en retirant leurs licences et registres de 
commerce dès que leur implication est 
établie”, lit-on dans le communiqué du 
Conseil des ministres.

Dans le même contexte, le président 
de la République a appelé à “la 
préparation d’un décret présidentiel 
réglementant le commerce extérieur, y 
compris les opérations d’exportation, 
qui nécessitent de minutieuses études 
de faisabilité financière et économique 
du marché national et international, afin 
que l’exportation ne devienne pas une 
malédiction et une source de pénurie et de 
déséquilibre du marché national”, selon le 
communiqué.
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AllocAtion chômAge :

 La plateforme de prise de rendez-vous accessible depuis hier

Université des sciences et de lA 
technologie d’orAn:

Lancement d’un Master en alternance 
en partenariat avec le groupe 

automobile Stellantis

Depuis hier, les 
inscriptions pour 
bénéficier de 

l’allocation chômage sont 
ouvertes sur le site (Cliquez-
ici). Ce site permet au potentiel 
bénéficiaire de se préinscrire et 
de réserver un rendez-vous en 
vue de l’étude de son dossier 
dans les annexes locales de 
l’Agence Nationale de l’Emploi 
(ANEM).
Cette information a été 
largement relayée sur les 
réseaux sociaux. Selon de 
nombreux témoignages 
d’internautes, le site est par 
moment inaccessible. Des 
fermetures et ouvertures 
aléatoires sont rapportées, 
sans horaires précis. Certains 
utilisateurs ont réussi à 
s’inscrire sans problème, alors 
que d’autres se retrouvent 
bloqués.
Cette situation résulte 
probablement de la forte 

pression exercée par le flux de 
souscripteurs.
Allocation chômage :  prise de 
rendez-vous en ligne
L’ANEM a lancé ce service 
en 2023, et il a été conçu pour 
améliorer la prise en charge 
des demandeurs d’emploi. En 
utilisant ce site, les utilisateurs 
peuvent bénéficier d’un service 
rapide.
En suivant les directives 
fournies par la plateforme, un 

rendez-vous peut être réservé 
pour passer un entretien. 
Cet entretien permettra de 
déterminer l’éligibilité à 
l’allocation chômage.
Rappelons par ailleurs  que 
des conditions sont requises 
pour bénéficier de l’allocation 
chômage. Voici les critères 
d’éligibilité :
• L’âge doit être compris 
entre 19 et 40 ans.
• Une demande d’emploi 

active est exigée.
• Aucune activité ne doit 
être exercée.
• Aucun dispositif d’aide 
de l’État ne doit être perçu.
• Aucun revenu de la 
CNR ne doit être reçu.
• Le nombre de refus 
d’orientations dans le cadre 
d’offres d’emploi doit être 
inférieur à deux.
• Le conjoint ne doit 
bénéficier d’aucun revenu.
• Le demandeur doit être 
primo-demandeur d’emploi et 
ne doit pas être étudiant.
• Un justificatif de la 
situation vis-à-vis du service 
national doit être fourni.
L’allocation chômage est 
un soutien essentiel pour les 
primo-demandeurs d’emploi. 
Ce programme destiné à 
accompagner et soutenir ces 
derniers dans leur recherche 
de travail. L’ANEM, en tant 
qu’institution chargée de gérer 

ces démarches, a développé 
cette plateforme numérique 
pour organiser le processus 
d’inscription et garantir une 
communication efficace avec 
les demandeurs.
Pour s’inscrire à l’allocation 
chômage, toutes les étapes 
nécessaires sont clairement 
indiquées sur le site dédié. Les 
utilisateurs peuvent y trouver 
les démarches précises à suivre 
pour la préinscription et la 
réservation de rendez-vous. 
Les conditions requises pour 
l’octroi de cette allocation 
sont également détaillées, 
garantissant ainsi une 
meilleure compréhension du 
processus.
En consultant ce site, les 
demandeurs d’emploi sont 
assurés de pouvoir suivre 
chaque étape en toute 
simplicité. Les intéressés sont 
donc invités à se connecter au 
site dès que possible.

L’Université des sciences et de 
la technologie “Mohamed 
Boudiaf” d’Oran (USTO-

MB) a lancé, en partenariat avec 
le groupe automobileStellantis, un 
Master en alternance dans la spécialité 
Management des unités de production, 
au titre de l’année universitaire 2024-
2025, a-t-on appris de cet établissement 
d’enseignement supérieur.
Première du genre à l’échelle nationale, 
cette nouvelle offre de formation, 
basée sur le principe de l’alternance 
entre le cursus académique et l’activité 
professionnelle, permet à 14 étudiants 
détenteurs de la licence dans la même 
spécialité de poursuivre leur cursus 
universitaire au niveau de l’Institut des 
sciences et des techniques appliquées 
(ISTAS), relevant de l’USTO et à l’usine 
Fiat, implantée dans la zone industrielle 
de Tafraoui (Oran), a-t-on fait savoir de 
même source.
Il convient de signaler que les 14 
étudiants ont été retenus parmi 40 
postulants, tous des licenciés de cette 
spécialité, dont 20 candidats ont été 
admis à passer un test de sélection devant 
un jury mixte (USTO-Stellantis), qui a 
finalement retenu les 14 lauréats appelés 
à entamer leur session de formation à 
partir de ce mois de septembre.
Une collation a été organisée en 
l’honneur des 14 étudiants au siège 
de l’usine, en présence du Recteur de 
l’USTO, Hamou Ahmed, de la directrice 
de l’ISTAS, AzemouRabiâa, ainsi que du 
Président-directeur général de Stellantis 
El-Djazaïr, BajiRaoui, outre des cadres 
des deux partenaires, signale-t-on.
Le lancement de ce mode de formation 

dans le cycle Master intervient dans 
le cadre et en application d’une série 
de conventions signées entre les deux 
parties, dont la première date de 2022 
ayant porté sur la création d’un cycle 
de formation dans le cycle licence 
inhérente au “management des unités 
de production” et la dernière en date a 
été signée le 11 de ce mois, portant sur 
la consolidation de leur partenariat et la 
création d’un Master professionnel en 
alternance, rappelle-t-on.
A la faveur de cette démarche, un 
programme de formation des chefs 
d’unités de production a été élaboré, 
exprimant ainsi l’engagement des deux 
partenaires pour le développement et 
la prospérité du secteur de l’industrie 
automobile, ainsi qu’à assurer le 
parachèvement de la 1ère phase du 
cursus académique des étudiants, la 
licence en l’occurrence.
Ce partenariat vise également à 
intensifier les liens entre le monde 
académique et la vie professionnelle, 
via l’alternance, qui est considérée 
comme un choix devant permettre de 
combiner entre la formation théorique 
dispensée à l’université et son versant 
pratique acquis à l’usine Fiat, souligne-
t-on de même source.

BAc 2025 – 

Fin des absences en terminale : 
Voici tout ce qui va changer 

pour la rentrée

Alger, le 23 septembre 2024 – Une 
nouvelle année scolaire a débuté 
sous le signe du changement. 

Le ministre de l’Éducation nationale, 
Abdelhakim Belaabed, a annoncé hier 
une série de mesures visant à améliorer la 
qualité de l’enseignement et à renforcer 
le suivi des élèves, notamment en vue du 
baccalauréat 2025.
L’une des principales annonces concerne 
la lutte contre l’absentéisme en terminale. 
Pour mettre fin aux absences répétées 
durant le troisième trimestre (voire même 
le premier et le deuxième), le ministère 
compte mettre en place de nouvelles 
dispositions, notamment l’interdiction 
des absences injustifiées.
Cette mesure, qui sera inscrite dans la 
prochaine circulaire ministérielle, vise 
à garantir une meilleure préparation des 
élèves aux examens.
Par ailleurs, le baccalauréat 2025 
connaîtra d’importantes évolutions 
sur le plan logistique et opérationnel. 
La numérisation des procédures liées 
aux examens sera généralisée, du 
cheminement des sujets jusqu’à la 
correction. Cette modernisation devrait 
permettre de gagner en efficacité et en 
transparence.
De nouvelles évaluations seront 
également mises en place à la fin de 
chaque cycle d’enseignement primaire 
(2e, 4e et 5e années) afin de mieux cerner 
les difficultés des élèves et d’adapter les 
enseignements en conséquence.
Rentrée scolaire 2024 – L’école privée 
sous surveillance : Un nouveau cahier des 
charges en vue
Le secteur des écoles privées sera 

également concerné par ces réformes. Un 
nouveau cahier des charges est en cours 
d’élaboration afin de mieux réglementer 
les relations entre les établissements 
privés et le ministère.
L’objectif est de garantir l’égalité des 
chances pour tous les élèves, tout en 
respectant la spécificité de chaque 
établissement.
Le ministre a également rappelé les 
principales nouveautés de cette rentrée 
scolaire, telles que la généralisation 
de l’enseignement préscolaire et 
l’introduction de l’anglais dès la 5ᵉ année 
primaire. Par ailleurs, les programmes 
d’enseignement primaire ont été allégés 
afin de laisser plus de place aux activités 
sportives et artistiques.
Selon Abdelhakim Belaabed, la rentrée 
scolaire s’est déroulée dans de bonnes 
conditions, malgré les intempéries qui ont 
touché certaines régions du pays. Plus de 
12 millions d’élèves ont fait leur rentrée, 
et les enseignants sont prêts à relever les 
défis de cette nouvelle année scolaire.
En résumé, cette rentrée scolaire 2024-
2025 marque un tournant important pour 
l’éducation en Algérie. Les nombreuses 
réformes annoncées par le ministère de 
l’Éducation nationale visent à améliorer 
la qualité de l’enseignement, à lutter 
contre les absences et à préparer les 
élèves aux défis de l’avenir.
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Aides financières du PNME :
Bonne nouvelle pour les professionnels du secteur énergétique

L’Algérie et l’IA : 
Le futur se construit aujourd’hui

L’Agence nationale 
pour la promotion 
de l’utilisation de 

l’énergie (APRUE), a mis en 
place un dispositif au profit des 
entreprises et particuliers locaux 
afin qu’ils puissent participer au 
Programme National de Maîtrise 
de l’Énergie (PNME).
Il s’agit d’une plateforme 
numérique sur laquelle les 
collectivités locales et les 
particuliers peuvent recevoir 
des aides financières. Leur 
permettant de soutenir leurs 
projets dans le cadre de la 
transition énergétique.

PNME : 
Un programme au profit 
du secteur énergétique 

en Algérie
La plateforme digitale PNME 
fera office de passerelle entre 

les professionnels du domaine 
énergétique et les bénéficiaires.
Cela dit, les entreprises et les 
particuliers habilités à entretenir 
des projets dans les secteurs liés 
à l’énergie peuvent s’inscrire sur 
la plateforme et soumettre leurs 
candidatures en ligne.
Sous la direction du ministère 
de l’Énergie et des Mines. Ce 
programme couvre 11 types de 

mesures incitatives et s’adresse 
aux entrepreneurs ainsi qu’aux 
sociétés industrielles.
Le programme PNME soutient 
divers types de projets, tels que :
•La rénovation énergétique 
des bâtiments : climatisation 
efficace, isolation, chauffe-eau 
solaires et bien plus encore ;
•Le soutien au secteur 
énergétique et la mise en place 

d’équipements de pointe ;
•La promotion et le 
développement de la mobilité 
durable : convertir les véhicules 
au GPL et acquérir des modèles 
électriques) ;

Des secteurs stratégiques 
ciblés pour optimiser 

l’efficacité énergétique
Le programme lancé par l’Agence 
nationale pour la promotion de 
l’utilisation de l’énergie s’inscrit 
dans l’initiative de la transition 
énergétique de l’Algérie.
Cela dit, PNME vise 
particulièrement les secteurs 
énergivores. À savoir, l’industrie 
du bâtiment et les transports.  Par 
ailleurs, il s’attellera à financer 
les études qui s’inscrivent dans 
les projets écologiques. Visant à 
réduire l’empreinte énergétique 
du secteur industriel.

De plus, le programme 
permettra aux collectivités 
locales de bénéficier d’aides 
pour l’amélioration de systèmes 
d’éclairage public en les 
remplaçant par des dispositifs 
à faible consommation 
énergétique.
En somme, la transition 
énergétique figure parmi les 
objectifs principaux de l’Algérie 
pour les années à venir. Plusieurs 
initiatives sont déjà mises en place 
avec des projets d’envergure dans 
divers domaines, notamment les 
énergies renouvelables.
Dans cette optique, le ministère 
de l’Énergie et des Mines 
propose un programme novateur, 
offrant une aide précieuse 
aux entreprises et particuliers, 
tout en réduisant l’empreinte 
énergétique.

En Algérie, le 
bourdonnement des 
conversations sur 

l’intelligence artificielle (IA) se 
fait de plus en plus entendre. Des 
campus universitaires aux salles 
de conférence, en passant par les 
bureaux du gouvernement, l’IA 
est sur toutes les lèvres. Et pour 
cause : cette technologie pourrait 
bien être la clé du développement 
économique dans les années à 
venir.
Pour comprendre les enjeux et 
les défis qui attendent le pays, 
nous avons rencontré Nazim 
Sini, économiste et consultant 
spécialisé dans le développement 
économique et industriel. 
Initiateur de la conférence « 
Algérie 2030« , il nous offre 
un éclairage et une analyse sur 
l’avenir de l’Algérie avec l’IA.

Où en est l’Algérie avec l’IA 
aujourd’hui ?

Dans un monde où l’intelligence 
artificielle (IA) devient un levier 
essentiel pour le développement 
économique et technologique. 
l’Algérie commence à tracer 
sa voie. « Le pays s’apprête à 
créer un Conseil scientifique 
de l’intelligence artificielle 
», nous apprend Nazim Sini. 
Cette instance aura pour 
mission de proposer une 
stratégie multisectorielle pour 
le développement de l’IA. C’est 
un signal fort envoyé au monde 
: l’Algérie veut jouer un rôle 
majeur dans cette révolution 
technologique.
Dans le domaine de l’éducation, 
la création de l’École nationale 
supérieure de l’intelligence 
artificielle marque une étape 
importante. « C’est un premier 
pas essentiel pour former nos 
propres experts en IA », souligne 
Nazim Sini. Cette école permettra 
à l’Algérie de développer un 

savoir-faire local en matière 
d’IA, plutôt que de dépendre de 
l’expertise étrangère.
Cependant, malgré ces initiatives 
prometteuses, des lacunes 
importantes persistent. « Nous 
manquons à l’heure actuelle 
de laboratoires de recherche 
en matière d’IA ainsi que 
d’acteurs économiques dédiés 
à son développement », déplore 
l’économiste. L’absence de 
centres de recherche performants 
ralentit le développement de 
cette technologie et empêche le 
pays d’innover localement.
De plus, le secteur privé tarde à 
s’investir pleinement dans l’IA, 
ce qui freine l’essor d’un véritable 
écosystème technologique en 
Algérie. Si les bases sont posées, 
il reste donc beaucoup à faire 
pour transformer ces ambitions 
en réalité.

L’IA, un accélérateur 
de la croissance économique 

pour l’Algérie ?
Si l’Algérie est encore en phase 
de structuration dans le domaine 
de l’IA. Le potentiel de cette 
technologie pour transformer 
son économie est immense. « 
Le domaine de l’éducation, de 
la santé, de l’agriculture, de 
la banque, de l’assurance, des 
transports, de l’industrie, mais 
aussi des télécoms devraient faire 
l’objet d’une adoption massive 
de l’IA », énumère Nazim Sini.
Ces secteurs, vitaux pour 
l’économie algérienne, 
pourraient connaître des gains 
significatifs en termes de 
productivité et d’efficacité 
grâce à l’introduction de l’IA. 
Par exemple, l’optimisation 
des chaînes de production 
industrielles, la personnalisation 
des services financiers ou 
encore l’amélioration des soins 
médicaux à travers le traitement 

des données ouvrent des 
perspectives de modernisation 
qui pourraient changer la donne.

40 % des emplois dans le 
monde sont exposés 

à l’automatisation via l’IA
Cependant, l’introduction 
massive de l’IA dans ces secteurs 
soulève des interrogations sur 
le marché du travail. Selon le 
FMI, près de 40 % des emplois 
dans le monde sont exposés à 
l’automatisation via l’IA. Nazim 
Sini nuance toutefois cette 
inquiétude : « Il ne s’agit pas 
nécessairement de suppressions 
d’emplois, mais plutôt d’une 
transformation profonde du 
marché du travail. »
L’expert compare cette 
révolution à celle provoquée 
par l’avènement du moteur à 
combustion au début du 20e 
siècle. Tout comme à cette 
époque, de nouveaux métiers 
apparaîtront, tandis que d’autres 
évolueront. Il insiste sur 
l’importance d’anticiper ces 
transformations pour minimiser 
l’impact social et économique, 
tout en capitalisant sur les 
opportunités offertes par l’IA.
Ce qui est encourageant, ajoute-
t-il, c’est que « la sociologie 
et la structure de notre tissu 
économique, basées sur les 
rapports humains, ne seront 

pas balayées par l’IA. Pas sûr 
que l’IA puisse remplacer notre 
épicier, notre chauffeur de taxi 
ou notre banquier. »

Les défis pour une adoption 
réussie de l’IA

Pour que l’Algérie puisse 
réellement s’imposer sur la scène 
internationale dans le domaine 
de l’IA, des investissements 
massifs dans la recherche 
et le développement (R&D) 
sont indispensables. « Nous 
devons attirer les plus grandes 
compagnies qui travaillent sur 
l’IA et établir des partenariats 
solides », affirme Nazim Sini.
L’expert appelle également à 
mettre en place une feuille de 
route claire. Cela pour passer 
des expériences de laboratoire 
à des applications concrètes 
dans les secteurs public et privé. 
Sans cette démarche, l’Algérie 
risque de rester spectatrice de 
cette révolution, sans en tirer les 
bénéfices économiques espérés.
L’un des plus grands défis 
reste la formation du capital 
humain. La mise en place de 
l’École nationale supérieure 
de l’intelligence artificielle 
est un bon début, mais cela ne 
suffira pas. « Il faut prévoir des 
programmes de reconversion ou 
de formation pour les travailleurs 
les plus exposés », explique 

Nazim Sini.
Au-delà de la formation 
professionnelle, c’est tout 
le système éducatif qui doit 
être repensé. Il est impératif 
d’introduire des cursus liés à 
l’IA dès les premières années 
d’apprentissage pour préparer les 
générations futures aux métiers 
de demain.
L’Algérie devra donc non 
seulement former des spécialistes 
de l’IA, mais aussi adapter ses 
programmes pour que l’ensemble 
des citoyens soient à l’aise avec 
les technologies numériques.

Quelle Algérie en 2030 grâce 
à l’IA ?

En se projetant à l’horizon 
2030, Nazim Sini imagine une 
Algérie transformée par l’IA. 
« L’IA pourrait avoir un apport 
conséquent dans le PIB nominal 
», déclare-t-il. Il envisage une 
Algérie où l’IA aura modernisé 
les services publics, boosté 
l’industrie et révolutionné le 
secteur bancaire.
Toutefois, il rappelle que cette 
transformation ne se fera pas 
sans effort. Les avancées de l’IA 
dépendent des investissements 
dans les infrastructures, des 
réformes économiques et de la 
capacité du pays à innover à 
grande échelle. « Pour réussir, 
nous devons relever de nombreux 
défis », prévient Nazim l’expert. 
Améliorer les infrastructures 
numériques, réformer le 
marché du travail, et accélérer 
la politique d’innovation sont 
autant de conditions sine qua non 
pour que l’Algérie puisse réussir 
sa transition vers l’ère de l’IA.
La course est lancée, et le pays 
a les moyens de ses ambitions. 
Mais pour transformer cette 
vision en réalité, l’Algérie devra 
faire preuve de détermination et 
de vision à long terme.
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ANNABA / APC El Bouni  
Concertation avec des citoyens concernant la réalisation 

d’un nouveau lycée à la cité Hasnaoui

ANNABA / Chetaibi
Le Chef de daïra préside une réunion sur la situation 

des maladies transmissibles par l’eau et l’animal

ANNABA / ADE 
Formation technique sur la réduction des coûts énergétiques

   ANNABA / Education nationale 
Rentrée scolaire 2024 / 2025 dans de bonnes conditions

Le Président de 
l’Assemblée Populaire 
Communale (APC), M. 

Naïli Mohamed, a tenu une 
importante réunion et ce en 
présence du secrétaire général 
de la commune, Bouali Kamel. 
Étaient également présents 
lors de ce conclave,  l’adjoint 
chargé de la construction et de 

l’urbanisme, ainsi que l’attaché 
administratif de l’APC.
Cette réunion avait pour 
but de se concerter avec un 
groupe d’habitants de la 
cité ‘’Hasnaoui’’ concernant 
d’éventuels obstacles 
entravant la réalisation d’un 
nouveau lycée dans la région. 
Les échanges ont porté sur 
différentes options possibles 

afin de lever ces obstacles, 
notamment après que l’assiette 
foncière pour la construction 
de l’établissement a été 
sélectionnée.
Ce projet de lycée est considéré 
comme essentiel pour répondre 
aux besoins éducatifs des 
résidents de la cité ‘’Hasnaoui’’, 
qui attendent avec impatience 
le lancement des travaux. Les 

autorités locales ont réaffirmé 
leur engagement à travailler en 
collaboration avec les habitants 
afin de surmonter les difficultés 
administratives et techniques. 
La réunion s’est conclue par 
une promesse d’accélération 
des démarches nécessaires pour 
que les travaux de réalisation de 
ce projet puissent être entamés  
dans les plus brefs délais.

En application des 
instructions du wali 
d’Annaba, Abdelkader 

Djellaoui, une réunion de travail 
a eu lieu, hier, dans la commune 
de Chetaibi , ayant regroupé 
le chef de daira de Chetaibi,  
Walid Zernaji ainsi que le 
comité de la daira. L’ordre du 

jour a été consacré à l’examen 
de la situation épidémiologique 
Maladies d'origine hydrique 
(maladie transmissible par l’eau) 
et par les animaux, lors de cette 
rencontre. Un tour d’horizon de 
la situation du secteur de la santé 
a permis d’étudier la situation des 
maladies à transmission par l’eau 

et par l’animal. Une présentation 
complète et détaillée a été faite à 
travers  laquelle ont été  abordés 
les moyens de prévenir les 
maladies transmises par l'eau et 
l’animal à l’effet de préserver la 
santé des habitants de Chetaibi. 
Un exposé a été présenté au cours 
de la réunion sur l’évolution 

de la situation en matière de 
lutte contre les maladies à 
transmission hydrique. Selon les 
éléments présentés, rien n’est 
laissé au hasard en vue d’une 
meilleure maitrise des différents 
canaux intervenant dans les 
actions d’hygiène et de salubrité 
publique.

L’Algérienne des Eaux, 
unité d’Annaba, 
organise une 

formation technique dédiée 
aux cadres techniques, sous 
la supervision du formateur 
Benmebarek Ahmed. Cette 
session, qui se déroule du 22 au 
26 septembre 2024, porte sur 
le thème « L’optimisation des 
coûts d’énergie électrique dans 
les infrastructures hydrauliques 
de l’Algérienne des Eaux». La 
formation a lieu dans la salle de 
réunion du laboratoire central 
de l’unité, où les participants 
bénéficient d’un apprentissage 
approfondi sur les techniques 
de gestion énergétique. 
L’objectif principal de cette 
initiative est de réduire les 

coûts énergétiques liés aux 
installations hydrauliques, 
un enjeu essentiel dans un 
contexte où la consommation 
d’électricité représente une 
part importante des dépenses 
opérationnelles.
Cette formation s’inscrit dans 
le cadre des efforts continus 
de l’Algérienne des Eaux pour 
moderniser ses infrastructures 
et améliorer la gestion des 
ressources. Elle permettra aux 
cadres techniques d’acquérir 
des compétences précieuses, 
renforçant ainsi la capacité 
de l’institution à gérer plus 
efficacement ses installations 
tout en contribuant à une 
gestion rationnelle de l’énergie.

La nouvelle rentrée scolaire 
2024/2025 s'est déroulée à 
Annaba comme, sans doute 

un peu partout ailleurs à travers le 
pays, dans de bonnes conditions. 
Ainsi selon les responsables du 
secteur de l'éducation et de la wilaya 
rien n'a été laissé au hasard par les 
premiers responsables du secteur, 
des services de sécurité et des 
communes, conformément à une 
série de réunions tenues auparavant 
sous l'égide du wali d’Annaba, 
Abdelkader Djellaoui qui connait 

d'ailleurs bien la maison Annabi. 
Ainsi les élèves accompagnés de 
leurs parents ont retrouvé donc, 
dimanche matin passé, le chemin 
du savoir et du devoir sous un 
temps clément dans une ambiance 
culturelle bon enfant prometteuse, 
souriant et les cheveux dans le vent, 
camaraderie bien aimée et ce il faut 
le souligner après avoir passé des 
vacances bien méritées qui ne sont 
plus d'ailleurs qu'un doux souvenir. 
Cette nouvelle rentrée de classe et 
aussi sociale intervient cette année 
dans une conjoncture marquée 

par la réélection du président 
Abdelmadjid Tebboune  dans un 
climat de sérénité aussi bien pour 
les écoliers que pour d'ailleurs tout 
le peuple Algérien pour poursuivre 
les programmes. La circonscription 
administrative de ‘’Benmostefa 
Benaouda’’ a abrité le coup d'envoi 
de la nouvelle année scolaire. Aussi 
comme chaque année, les élèves 
nécessiteux ont bénéficié des aides 
de la direction sociale. Notons dans 
cette optique que les préparatifs 
ont été menés avec soins en ce qui 
concerne aussi les nécessiteux.   

Tayeb Zgaoula
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Sider El Hadjarréalise un gain de 6,5 millions 
de dinars en relançant un équipement-clé 

grâce à ses équipes d’intervention

ANNABA / CirCoNsCriptioN 
‘’BemostefaBenaouda’’

Transport : Files et 
attentes prolongées lors 

de la rentrée scolaire

ANNABA / LuttecoNtre LA fièvre du  virus ouest NiL

Lancement d’une vaste campagne de sensibilisation

Un travail d’équipe 
remarquable par des 
ouvriers et cadres de 

l’imprimerie centrale ainsi 
que des cadres de la division 
de la maintenance  centrale 
de la direction des systèmes 
d’information (DISI) de 
l’entreprise Sider El Hadjar 
a permis la remise en état de 
fonctionnement d’une machine 
d’impression allemande « 
Heidelberg Cylinder Cracker 
». Cette machine, essentielle 
pour les besoins internes 
de l’entreprise, permet 
l’impression de feuilles 
de formats A3 et A4. Ces 
documents sont utilisés dans 
des opérations critiques telles 
que le planning de travail, les 
plannings d’arrêts programmés 
pour la maintenance, les 
ordres de travail, les demandes 
d’intervention, et les bons de 
sortie de pièces de rechange 
du grand stock de l’entreprise.
Ces documents revêtent une 
importance capitale dans la 
continuité des opérations de 
l’entreprise. Grâce à la remise 
en marche de cet équipement, 
Sider El Hadjar pourra 
désormais imprimer jusqu’à 
2500 feuilles par heure. 
Cela évitera à l’entreprise de 
faire appel à des imprimeurs 
externes, permettant ainsi 
d’économiser des coûts tout 
en évitant des retards dans 
la gestion des ateliers et des 

unités.
Un point important souligné 
dans le communiqué de Sider 
El Hadjar est que, avant 
d’opter pour la réparation 
interne, l’entreprise avait 
sollicité des prestataires privés 
pour la maintenance de cette 
machine ainsi que d’autres 
équipements d’impression. 
Cependant, le coût estimé pour 
cette opération s’élevait à 6,5 
millions de dinars algériens, 
une somme jugée trop élevée.
Sous la direction de 
IssamChebouni, la DISI a 
formé une équipe interne pour 
réparer cette machine après 
une étude approfondie. Grâce 
aux compétences techniques 
du personnel technique et 
cadres de l’entreprise, et 
à l’utilisation de pièces de 
rechange provenant d’autres 

unités telles que l’ACO-2, 
l’équipe a réussi à remettre la 
machine en état de marche sans 
avoir à acheter de nouvelles 
pièces à l’extérieur.
Le directeur des systèmes 
d’information a également 
annoncé que dès le début de 
la semaine prochaine, l’équipe 
commencera la réparation 
d’une autre machine 
d’impression cruciale pour 
l’entreprise. Un troisième 
groupe de travail, composé de 
l’équipe de maintenance et de 
réglage électronique (MRE), 
est actuellement engagé dans 
la réparation d’une troisième 
machine.
Ainsi, Sider El Hadjar continue 
de renforcer son autonomie 
technique et financière grâce 
aux efforts concertés de ses 
équipes internes.

La rentrée scolaire 
dans la nouvelle ville 

‘’BenmostefaBenaouda’’(Ex-
DraâErrich) a été quelque peu 
perturbée pour les élèves du 
cycle moyen et secondaire, en 
raison d’une insuffisance de 
moyens de transport. En effet, 
de nombreuses familles ont dû 
patienter plus longtemps que 
prévu aux arrêts de bus et de 
taxis, en attendant de pouvoir se 
rendre dans les établissements 
scolaires encore situés dans 
leurs anciennes cités comme  El 
Bouni, le centre-ville d’Annaba, 
ou d’autres localités.
Bien que certains élèves aient 
pu rejoindre leurs classes sans 
difficulté, beaucoup d’entre 
eux ont été confrontés à des 
retards en ce premier jour de 
l’année scolaire. Les parents, 
accompagnant leurs enfants, ont 
exprimé leurs préoccupations 
face à cette situation, tout en 
restant optimistes quant à une 
amélioration progressive dans 
les jours à venir. 
Selon plusieurs témoignages, de 
nombreux élèves poursuivent 
leur scolarité dans les anciens 
établissements, en attendant 
l’achèvement des projets 
de nouvelles infrastructures 
scolaires pour cette région. 

Les parents espèrent que 
la situation se stabilisera 
rapidement, d’autant plus que 
les conditions météorologiques 
sont incertaines ces derniers 
jours.
La société civile, tout en 
reconnaissant les efforts 
entrepris par les autorités 
concernées  appelle à un 
engagement plus ferme des 
transporteurs pour garantir 
une couverture plus complète 
et régulière, notamment aux 
heures de pointe scolaire. 
De plus, il est important 
d’assurer que les nouvelles 
infrastructures, y compris les 
écoles et les transports, soient 
finalisées dans les délais afin de 
répondre aux besoins croissants 
de la nouvelleville.
Dans l’ensemble, bien que des 
obstacles subsistent, les habitants 
de ‘’BenmostefaBenaouda’’  
restent confiants que des 
solutions seront trouvées 
pour améliorer l’accès aux 
établissements scolaires et 
garantir une année scolaire 
sereine pour leurs enfants.

En référence aux 
recommandations du wali 
d’Annaba, Abdelkader 

Djellaoui, visant à prévenir la 
propagation de la fièvre du Nil 
occidental, une large campagne 
de sensibilisation a été lancée 
dans les communes d’El Hadjar 
et de Sidi Amar. 
C’est sous la supervision du 
chef de daïra d’El Hadjar, 
accompagné du président 
de l’APC de Sidi Amar, et 
en présence des autorités 
locales, que cette opération 
a mobilisé plusieurs acteurs. 
Étaient notamment présents le 
commandant de la gendarmerie 
nationale d’El Hadjar, un 
représentant de la sûreté de 
daïra ainsi que le chef de l’unité 
locale de la protection civile.
La campagne, partie du siège 
de la daïra d’El Hadjar, vise 
à sensibiliser la population 
sur les dangers de la fièvre du 
Nil occidental, une maladie 

transmise par les moustiques. 
Divers services locaux et 
organismes ont pris part à 
cette initiative, parmi lesquels 
les secrétaires généraux des 
communes d’El Hadjar et de 
Sidi Amar, les responsables 
des services de santé publique 
et environnementale, et des 
représentants des institutions de 
santé et forestières de la région.
Cette campagne s’appuie sur 
la mobilisation d’importants 

moyens humains et matériels. 
Des équipes de pulvérisation ont 
été déployées un peu partout, 
avec un approvisionnement 
suffisant en Deltaméthrine , 
un insecticide puissant utilisé 
pour réduire les foyers de 
moustiques, principaux vecteurs 
de la maladie. Les autorités 
locales ont également distribué 
des dépliants explicatifs dans 
les cités les plus touchées afin 
de sensibiliser les habitants aux 

mesures de protection.
Les agriculteurs de la région 
se sont également joints à 
l’effort collectif, mettant à 
disposition leurs équipements 
de pulvérisation pour renforcer 
l’efficacité de l’opération. Par 
ailleurs, les scouts du groupe  
‘’ChahidMerzouk Amar’’ 
ont joué un rôle central dans 
les actions de sensibilisation, 
aidant à informer les citoyens 
sur l’importance de prévenir 

les piqûres de moustiques et 
d’éliminer les eaux stagnantes, 
lieux de reproduction des 
insectes.
Face à la menace croissante de 
la fièvre du Nil occidental, cette 
campagne de sensibilisation 
est cruciale pour protéger les 
habitants de la région d’Annaba. 
« La participation active des 
différents secteurs, de la santé 
à l’environnement, en passant 
par les institutions locales et la 
société civile, est indispensable 
pour endiguer toute propagation 
de la maladie », a déclaré un 
responsable local.
La fièvre du Nil occidental, 
bien que rare, peut causer 
des symptômes graves 
chez certaines personnes, 
notamment des complications 
neurologiques. La vigilance 
et les efforts conjoints des 
autorités et des citoyens seront 
déterminants pour éviter une 
crise sanitaire dans la région.

S.Y

S.Y

S.Y
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ANNABA / DCP     
Contrôle de la disponibilité et de la distribution 

des denrées alimentaire à El Hadjar

La brigade d’inspection 
régionale de la direction 
du commerce de la 

wilaya d’Annaba a effectué 
une inspection, visant à 
évaluer la disponibilité, 
la commercialisation et la 
distribution des biens de 

consommation dans les 
commerces de la commune 
d’El Hadjar. Cette sortie sur le 
terrain a permis aux inspecteurs 
de s’assurer  du respect par les 
gérants de commerce visités de 
la réglementation en vigueur, de 
l’existence de stocks suffisants et 
de l’approvisionnement adéquat 

de diverses denrées alimentaires 
essentielles, notamment le 
sucre blanc et huile de table 
ainsi que les fruits et légumes. 
Les agents de la DCP ont ciblé 
spécifiquement les magasins du 
centre de la commune d’El Hadjar 
pour vérifier que les citoyens ont 
un accès facile aux produits de 

première nécessité. L’inspection 
a porté sur les stocks disponibles  
de produits alimentaires, ainsi 
que sur le respect des normes 
de qualité. Les agents ont 
examiné attentivement les 
dates de péremption, la qualité 
des emballages et l’étiquetage 
des produits afin de garantir la 

sécurité et la satisfaction des 
consommateurs. 

Imen.B

ANNABA       
La DJS et l’association Ibtassim organisent une animation à 

l’occasion de la rentrée scolaire au profit des enfants

A l’occasion de la rentrée 
scolaire, la direction 
de la jeunesse et des 

sports de la wilaya d’Annaba a 

élaboré, en collaboration avec 

l’association ‘’Ibtassim’’, une 
animation en l’honneur les 
nouveaux scolarisés au niveau 
de l’école primaire ‘’Sani 
Errahmane’’ d’EL Hadjar.  En 
effet, cette animation qui a fait 
honneur aux enfants initiée 

par la DJS et l’association 
‘’Ibtassim’’ à laquelle ont 
assisté le chef Daira de la 
commune d’El Hadjar ainsi 
que le chef de brigade de la 
gendarmerie nationale. Des 
clowns ont animé cette rentrée 

scolaire au grand bonheur 
des enfants, des ballons et 
friandises ont été distribués 
L’initiative fait partie d’une 
série d’activités offrant ainsi 
aux enfants de la commune de 
la joie  tout en s’instruisant.

Imen.B

Les prix la sardine s’envole 
de nouveau. Les dernières 
perturbations climatiques 

ont influé directement sur le 
rendement des pêcheurs qui 
évitent d’aller souvent en mer 
à cause du vent et de la pluie. 
Le manque de ce produit sur le 
marché a comme d’habitude 
provoqué la hausse des prix .En 
l’espace d’un mois, la sardine 
est passée de 900 à 1100 DA/

kg voir 1200DA…Elle  est 
cédée à un  prix exorbitants 
qui n’est  pas à la portée des 
revenus modestes et les petites 
bourses, sans parler bien sur  
des autres espèces de poissons 
et de crustacés notamment la 
crevette rose et le calamar qui 
n’échappent pas  à cette flambée 
des prix. Les clients  se sont 
dits surpris de la flambée des 
prix.  Les marchands ont estimé 
que cette situation les dépasse 

et que les citoyens boudaient le 
poisson en raison de la hausse 
des prix qui vont au delà de leur 
pouvoir d’achat.  Les vendeurs  
justifient ces prix exorbitants par 
la rareté de la sardine sur la côte 
méditerranéenne et les mauvaises 
conditions climatiques. Force 
est de constater qu’à travers la 
wilaya d’Annaba, seuls quelques 
armateurs aux moyens matériels 
et financiers conséquents 
continuent de pêcher. Pour 

les autres, il est difficile voire 
impossible de se hasarder au 
large pour ramener la sardine. 
Considéré comme la seule 
alternative aux viandes rouges, le 
poisson est devenu, par la force 
des choses, un véritable luxe 
pour le citoyen, notamment avec 
l’érosion du pouvoir d’achat. Une 
virée au marché couvert de la ville 
a permis de constater l’explosion 
du prix du poisson, au grand dam 
des citoyens, impuissants face à 

cette nouvelle épreuve qui défie 
leur porte-monnaie. La sardine a, 
en effet, atteint le prix record de 
1200 DA le kg, quant au poisson 
blanc, en plus d’être rare, il est 
tout simplement hors de portée 
pour les petites bourses. 

ANNABA / PRODUITS HALIEUTIQUES :       
Les prix du poisson font fuir les consommateurs

La sardine cédée à 1200 DA

ANNABA / PERTURBATIONS MÉTÉOROLOGIQUES        
La Protection civile de la wilaya d’Annaba appelle les 

automobilistes à plus de vigilance

Face aux perturbations 
atmosphériques qui 
persistent, les éléments 

de la Protection civile de la 
wilaya d’Annaba ont appelé 
les usagers de la route à faire 
preuve de vigilance pendant 
les perturbations climatiques 
annoncées sur plusieurs régions 

du pays, notamment côtières. Ce 
bulletin météo spécial est valable 
toute la fin de semaine. La 
protection civile a communiqué 
une série de recommandations 
pour réduire les accidents de la 
route causés par les intempéries, 
appelant les usagers de la route, 
notamment les conducteurs 
de camions et de motos, à 
faire preuve de vigilance et de 

prudence pendant la conduite 
sous les averses. Ils appellent 
les usages de la route à faire 
preuve de vigilance au volant et 
au respect du code de la route 
et de la vitesse limitée, outre le 
contrôle technique périodique des 
véhicules. Des recommandations 
et conseils sont ainsi prodigués 
aux usagers de la route à l’effet 
notamment de réduire la vitesse 

de manière à pouvoir maintenir 
sous contrôle leur véhicule, 
respecter la distance de sécurité 
et de s’assurer du système 
de freinage et d`éclairage de 
l’automobile. Ils ont  mis l’accent 
à cet égard sur la nécessité pour 
les automobilistes de s’assurer 
de l`efficacité des dispositifs 
mécaniques (essuie-glace, feux 
avant et arrière, pneus…ect).

Imen.B

EL-OUED :        
Remise de 7.700 trousseaux scolaires aux élèves nécessiteux

Un lot de 7.700 trousseaux 
a été remis aux élèves, 
des trois paliers scolaires, 

issus de familles défavorisées des 
zones rurales et enclavées de la 
wilaya d’El-Oued, au titre de la 
saison scolaire 2024/2025, a-t-

on appris, dimanche passé, de la 
direction locale de l’éducation.
L’initiative est le fruit de 
contributions d’institutions et 
organismes, dont la wilaya (don 
de 4.100 cartables), du ministère 
de la Solidarité nationale, de la 

Famille de la Condition de la 
femme (2.600 trousseaux) et du 
Croissant rouge algérien (1.000 
cartables), est accompagnée du 
versement de 81.936 primes de 
scolarité (5.000 DA) aux élèves 
issus de familles défavorisées, 

a indiqué le directeur de 
l’éducation, Abdelbasset 
Zenouda.
Cette prime intervient en 
application du programme 
national visant la charge des 
élèves issus de catégories 

vulnérables, a précisé M. 
Zenouda en signalant qu’une 
enveloppe de 409 millions DA 
a été affectée aux comptes des 
établissements scolaires pour être 
versées sous forme d’aides aux 
parents via leurs comptes CCP.

Imen.B



En Allemagne, les sociaux-démocrates du SPD battent 
de justesse l’extrême droite dans le Brandebourg

« Emmanuel Macron a coupé le fil entre le vote des Français 
et la réponse qui leur est aujourd’hui apportée »

Les résultats du scrutin 
régional dans ce bastion 
historique du SPD 

accordent un répit temporaire à 
la coalition gouvernementale du 
chancelier Olaf Scholz, selon le 
monde fr
Le Brandebourg, bastion des 
sociaux-démocrates allemands 
depuis la réunification de 
1990, devrait le rester cinq 
années supplémentaires. 
Lors d’élections régionales, 
dimanche 21 septembre, ce 
Land de l’est de l’Allemagne 
– qui entoure Berlin et est le 
seul à n’avoir jamais changé de 
majorité depuis trente ans – était 
convoité par une extrême droite 
en pleine ascension, parvenue à 
obtenir des scores historiques 

lors des deux derniers scrutins 
régionaux du 1er septembre, en 
Thuringe et en Saxe.
Le Parti social-démocrate 
(SPD) et Dietmar Woidke, 

son représentant à la tête du 
Brandebourg depuis onze ans, 
sont parvenus dans la dernière 
ligne droite à l’emporter d’une 
courte tête (30,9 %, selon le 

décompte quasi définitif), 
face au parti d’extrême droite 
Alternative für Deutschland 
(AfD) crédité de 29,3 % des 
voix, et pourtant donné en tête 
depuis plusieurs semaines dans 
les sondages.
En troisième position avec 13,5 
% des suffrages, l’Alliance, 
nouvellement créée, de 
Sahra Wagenknecht (BSW), 
dissidente du parti de gauche Die 
Linke, devance les chrétiens-
démocrates de la CDU, qui 
enregistrent une cuisante 
défaite (12,1 %). Membres de 
la coalition au pouvoir dans le 
Brandebourg depuis 2019 avec 
le SPD et les Verts, ceux-ci 
espèrent continuer à gouverner 
afin de conserver une influence 

au Bundesrat, la chambre qui 
représente les Länder au niveau 
fédéral. Les Verts divisent 
quant à eux leur score par deux 
et passent sous les 5 %.
Victoire relative
Cette victoire relative pour 
les sociaux-démocrates vient 
comme un soulagement pour 
la coalition qui dirige le 
gouvernement à Berlin depuis 
2021, et se trouve affaiblie 
depuis des mois par ses 
propres divisions internes et 
par la progression de l’extrême 
droite dans l’est du pays. Elle 
allège surtout la pression sur 
le chancelier Olaf Scholz, lui-
même issu du SPD : une avance 
de l’AfD dans un Brandebourg 

Le gouvernement 
Barnier s’inscrit 
dans la continuité du 

macronisme et se met dans 
la main du Rassemblement 
national, relégué en troisième 
position au soir du vote, grâce 
au front républicain. Un rapport 
de force politique bien loin de 
ce qu’ont exprimé les Français 
dans les urnes en juillet, analyse 
notre journaliste, Solenn de 
Royer, dans sa chronique, selon 
le monde fr.
Tellement de temps – marqué 
par une noria de péripéties, 
de jeux tactiques et d’ego – a 
passé depuis le second tour 
des législatives, à l’orée de 

l’été, qu’il apparaît utile de 
revenir au point de départ de 
cette séquence inédite, à la fois 
folle et troublante. Pourquoi 
Emmanuel Macron a-t-il 
voulu dissoudre l’Assemblée 
nationale, le 9 juin, au soir 
d’une défaite de son camp 
aux élections européennes ? 
Par souci de « clarification », 
avait avancé le président de 
la République, selon lequel 
un « retour au peuple » devait 
permettre de « dépressuriser » 
la vie politique.
Qu’ont dit les Français lors 
des législatives des 30 juin 
et 7 juillet ? Qu’ils voulaient 
l’alternance (le bloc central 

s’est vu sévèrement sanctionné, 
perdant environ 80 députés). 
Et qu’ils ne voulaient pas 
du Rassemblement national, 
relégué en troisième position 
au soir du vote, grâce au 
front républicain, sorti grand 
vainqueur du scrutin.
Plus de deux mois après le 
vote, quel est le point d’arrivée 
? D’abord, une forme de 
clarification : en s’alliant 
avec la droite, le macronisme 
assume enfin une orientation 
idéologique amorcée lentement 
mais sûrement depuis 2017 
; ce qui met fin de facto à 
ce dépassement sans cesse 
invoqué, mais depuis longtemps 

factice.
Les Français héritent ensuite 
d’un gouvernement dominé 
par des macronistes et des 
élus du parti Les Républicains, 
qui a continué à s’éroder sur 
le plan électoral, obtenant 47 
députés seulement, le 7 juillet. 
Un exécutif qui s’apprête à 
poursuivre la politique menée 
depuis sept ans, contrecarrant 
le désir de changement exprimé 
par les Français. Enfin, alors 
que deux tiers ont voté pour 
un candidat se réclamant du 
front républicain, la nouvelle 
équipe se retrouve sous l’étroite 
surveillance de Marine Le Pen, 
qui devient arbitre des élégances 

et d’éventuelles censures à venir. 
Bref, un grand retournement. 
« Les derniers seront les 
premiers », a ironisé l’ancien 
premier ministre Dominique de 
Villepin, le 15 septembre, à la 
Fête de L’Humanité, en citant 
l’Evangile.
Une certaine continuité dans 
la politique menée
A quoi cela sert-il de voter, 
pourraient légitimement se 
demander les Français, même 
s’il est vrai que le résultat du 
7 juillet manquait de clarté, 
composant une Assemblée 
nationale dépourvue de 
majorité, coupée en trois.

L’ADN contenu dans 
les restes retrouvés 
dans l’abri rocheux 

d’Oakhurst est proche de celui 
des groupes San et Khoïkhoï, 
qui vivent aujourd’hui dans la 
même région, selon le monde 
fr.
A partir de deux personnes 
ayant vécu il y a environ 10 
000 ans, des chercheurs ont 
reconstitué les plus anciens 
génomes humains d’Afrique 
du Sud à ce jour, éclairant 
l’histoire démographique de la 
région.
Les séquences génétiques 
proviennent d’un homme et 
d’une femme dont les restes 
ont été découverts dans l’abri 

rocheux d’Oakhurst, près 
de la ville côtière de George 
(Sud), a déclaré une autrice 
de l’étude, Victoria Gibbon, 
professeure d’anthropologie 
biologique à l’Université du 
Cap (UCT), dimanche 22 
septembre. Elles font partie des 
treize séquences reconstituées 
à partir de personnes dont les 
restes ont été trouvés dans 
cet abri et qui vivaient il y a 
1 300 à 10 000 ans. Avant ces 
découvertes, les plus anciens 
génomes reconstitués dans la 
région remontaient à environ 2 
000 ans.
L’étude d’Oakhurst révèle 
de manière surprenante que 
les génomes les plus anciens 

étaient génétiquement 
similaires à ceux des groupes 
San et Khoïkhoï, qui vivent 
aujourd’hui dans la même 
région, a expliqué l’UCT 
dans un communiqué. « Des 
études similaires menées en 
Europe ont révélé une histoire 
de changements génétiques 
à grande échelle dus aux 
mouvements humains au cours 
des 10 000 dernières années », 
a expliqué l’auteur principal 
de l’étude, Joscha Gretzinger, 
de l’Institut Max-Planck 
d’anthropologie évolutive de 
Leipzig (Allemagne) : « Ces 
nouveaux résultats provenant 
d’Afrique australe sont très 
différents et suggèrent une 

longue histoire de stabilité 
génétique relative. »
Les données ADN actuelles 
montrent que cela n’a changé 
qu’il y a environ 1 200 ans, 
lorsque de nouveaux arrivants 
ont introduit le pastoralisme, 
l’agriculture et de nouvelles 
langues dans la région, et ont 
commencé à interagir avec les 
groupes de chasseurs-cueilleurs 
locaux.
Même si certaines des plus 
anciennes traces d’hommes 
modernes peuvent être 
retrouvées en Afrique australe, 
elles sont généralement mal 
conservées, a expliqué Mme 
Gibbon à l’Agence France-
Presse (AFP). Mais de nouvelles 

technologies permettent 
aujourd’hui d’obtenir cet ADN, 
a-t-elle ajouté.
Contrairement à l’Europe et 
à l’Asie, où les génomes de 
milliers de personnes ont été 
reconstitués, moins de deux 
douzaines de génomes anciens 
ont été retrouvés en Afrique 
australe, plus précisément 
au Botswana, en Afrique du 
Sud et en Zambie. « Des sites 
comme celui-ci sont rares en 
Afrique du Sud, et Oakhurst a 
permis de mieux comprendre 
les mouvements et les relations 
des populations locales dans le 
paysage pendant près de 9 000 
ans », insiste Mme Gibbon.
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En Afrique du Sud, des chercheurs reconstituent 
des génomes humains vieux de 10 000 ans



Au Soudan, la ville d’El-Facher ravagée par les combats

Liban 
Un mort et des dizaines de frappes israéliennes 

sur le sud et l’est du pays

Gaza 
Près de 60% des bâtiments endommagés ou détruits

La plupart de nos maisons 
ont été détruites”, lâche Al-
Tijani Othman, un habitant 

d’El-Facher, où les résidents 
inspectaient dimanche les ruines 
de leurs quartiers, ravagés par 
une offensive à “large échelle” 
lancée par les paramilitaires 
soudanais contre une ville qu’ils 
assiègent depuis des mois , selon 
Arabenews.
L’Assemblée générale de l’ONU 
se penche dimanche sur la guerre 
entre deux généraux rivaux qui 
déchire le Soudan depuis avril 
2023 et qui a fait des dizaines de 
milliers de morts et déplacé des 
millions de personnes, provoquant 
l’une des pires crises humanitaires 
au monde.
Depuis des mois, le sort d’El-
Facher inquiète la communauté 
internationale. Dans la métropole 

de deux millions d’habitants, 
seule capitale des cinq Etats du 
Darfour à ne pas être aux mains 
des paramilitaires des Forces 
de soutien rapide (FSR), des 
“centaines de milliers de civils” 
sont menacés par des violences 
“de masse”, a alerté mercredi 

l’ONU.
“J’appelle les belligérants (...) 
à retirer leurs forces, faciliter 
l’accès humanitaire et réengager 
des négociations pour mettre fin 
à cette guerre”, plaidait déjà, la 
veille, le président américain Joe 
Biden.

Sur le terrain, les projectiles 
s’abattent toujours sur les maisons 
des civils, dernier épisode sanglant 
du conflit qui oppose l’armée du 
général Abdel Fattah al-Burhane 
et les paramilitaires dirigés par 
son ancien adjoint, Mohamed 
HamdaneDaglo.
“La plupart de nos maisons 
dans le sud de la ville ont été 
complètement détruites”, raconte 
Al-Tijani Othman, joint au 
téléphone par l’AFP depuis son 
quartier d’El-Facher.
“Il n’y a quasiment plus personne 
ici”, a-t-il dit, précisant que les 
habitants étaient surtout occupés 
à inspecter les dommages infligés 
à leurs domiciles par les combats.
Rien que samedi, les autorités 
sanitaires ont recensé la mort de 
14 civils dans les combats et 40 
blessés, a indiqué à l’AFP une 

source médicale. “Mais ce n’est 
qu’une fraction du nombre réel de 
victimes”, a-t-elle reconnu.
“Souvent les gens doivent enterrer 
leurs proches sur place, plutôt que 
de braver les combats pour tenter 
de les transporter à l’hôpital”, a-t-
elle dit.
- “Offensive à large échelle” -
Le patron de l’ONU, Antonio 
Guterres, s’est dit “gravement 
préoccupé” par les informations 
faisant état d’une offensive “à 
large échelle” des FSR, enjoignant 
leur commandant le général Daglo 
à “agir de manière responsable et 
à immédiatement donner l’ordre 
de stopper l’attaque”.
Les paramilitaires assiègent la 
métropole depuis mai et ces 
derniers mois les violences ont tué 
des centaines de personnes, selon 
l’ONG Médecins sans frontières.

L’agence de presse 
officielle libanaise et des 
journalistes de l’AFP ont 

fait état lundi de dizaines de 
frappes israéliennes contre le 
sud et l’est du Liban, après que 
Israël a conseillé aux habitants 
du sud du pays de “s’éloigner 
des cibles” du  mouvement pro-
iranien Hezbollah.
L’agence ANI a indiqué que 
“les avions de guerre ennemis 
avaient lancé (...) plus de 80 
frappes aériennes en une demi-
heure”, visant le secteur de 
Nabatiyeh, dans le sud du Liban.
Elle a aussi rapporté “des 
raids intenses dans vallée de 
la Békaa”, dans l’est du pays 
et plus en profondeur dans le 

territoire libanais.
Les correspondants de l’AFP 
dans le sud et l’est du pays ont 
fait état de frappes intenses.
Ces frappes ont tué un “civil (...) 
et blessé deux membres de sa 
famille” ainsi que quatre autres 
personnes, a indiqué l’ANI.
Une source du Hezbollah, qui 
a requis l’anonymat, a déclaré 
que les frappes dans la vallée de 
la Bekaa visaient l’est et l’ouest 
de la région.
L’armée israélienne avait 
conseillé tôt lundi aux citoyens 
libanais de “s’éloigner des 
cibles” du Hezbollah dans le 
sud du Liban, ajoutant que les 
frappes visant le mouvement 
islamiste allaient “se poursuivre 

dans un avenir proche” et 
que celles-ci seraient “plus 
importantes et plus précises”.
Le puissant Hezbollah pro-
iranien a ouvert le 8 octobre 
2023 un front contre Israël 
en “soutien” au Hamas, son 
allié, jurant de continuer à 
attaquer Israël “jusqu’à la fin 
de l’agression” dans la bande 
de Gaza, où Israël est en guerre 
contre le mouvement palestinien 
depuis le 7 octobre.
Les échanges de tirs ont gagné 
en intensité depuis la vague 
d’explosions spectaculaires 
des appareils de transmission 
du Hezbollah, attribuées à 
Israël, qui a fait 39 morts et 
2.931 blessés mardi et mercredi 

dans les fiefs du mouvement 
au Liban, selon les autorités 
libanaises.
Vendredi, une frappe israélienne 
dans la banlieue sud de Beyrouth 

a décapité la force d’élite du 
Hezbollah, dont 16 membres 
ont été tués. Le raid a fait 45 
morts au total dont des civils, 
selon les autorités libanaises.

Depuis le début de la guerre 
dans la bande de Gaza 
entre Israël et le Hamas 

palestinien il y a un an, l’offensive 
israélienne a causé, outre un 
lourd bilan humain et une grave 
crise humanitaire, un niveau de 
destructions “sans parallèle” dans 
le monde ces dernières années , 
selon, Arabenews.
- 169.000 bâtiments 
endommagés ou détruits -
D’après les analyses satellites 
des chercheurs américains Corey 
Scher et Jamon Van Den Hoek, 
au 13 septembre 2024, 58,7% 
des bâtiments de la bande de 
Gaza avaient été endommagés 
ou détruits, soit près de 169.000 
en tout. Les plus importantes 
destructions sont survenues au 
cours des deux/trois premiers 
mois du conflit.
Depuis le 7 octobre et l’attaque 

sans précédent menée par le 
Hamas sur le sol israélien, qui a 
entraîné la mort côté israélien de 
1.205 personnes, majoritairement 
des civils, selon un décompte de 
l’AFP réalisé à partir de chiffres 
officiels israéliens et incluant les 
otages morts ou tués en captivité 
dans la bande de Gaza, l’armée 
israélienne pilonne sans relâche ce 
territoire exigu de 365 kilomètres 
carrés et densément construit.
La campagne militaire israélienne 
de représailles sur la bande de 
Gaza a fait jusqu’à présent plus 
de 41.000 morts, en majorité 
des civils, selon les données 
du ministère de la Santé du 
gouvernement du Hamas pour 
Gaza, jugées fiables par l’ONU.
- La ville de Rafah à moitié 
détruite -
Dans le nord, la ville de Gaza, qui 
comptait 600.000 habitants avant 

la guerre, n’est que désolation 
avec près des trois quarts (73,9%) 
de ses bâtiments touchés.
A Rafah, dans l’extrême sud, 
jouxtant la frontière avec 
l’Egypte, où les troupes de 
l’armée israélienne sont engagées 
au sol depuis le début du mois 
de mai, 46,3% des bâtiments ont 
été touchés (contre 33,9% en 
avril). De plus en plus de façades 
d’immeubles ou de maisons sont 
éventrées ou totalement détruites.
Et d’après Amnesty international, 
sur 58 km2 longeant la frontière 
du territoire palestinien avec 
Israël, c’est plus de 90% des 
bâtiments qui semblent avoir 
été “détruits ou gravement 
endommagés” entre octobre 2023 
et mai 2024.
- Moins d’un hôpital sur deux 
opérationnel -
Les hôpitaux sont souvent pris 

pour cible par l’armée israélienne, 
qui ne cesse d’accuser les 
combattants du Hamas de s’en 
servir comme bases pour s’abriter 
ou lancer des attaques. Les assauts 
israéliens sur l’hôpital al-Chifa, le 
plus grand hôpital de Gaza, l’a 
réduit à une “coquille vide avec 
des tombes”, selon l’OMS.

Au 20 août, seuls 16 des 
36 hôpitaux (44%) étaient 
“partiellement” opérationnels, 
selon l’OMS.
Pour les lieux de cultes, en 
combinant des données de 
l’Unosat et de OpenStreetMap, il 
ressort que 70% des mosquées ont 
été endommagées ou détruites.
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Première titularisation réussie pour Ahmed Touba

Ibrahim Maza / équipe d’Algérie :
Un indice fort quant à l’avenir du joueur

Stage d’octobre :
Un nouveau gardien dans la liste élargie des Verts

Vladimir Petkovic a déjà 
établi sa liste élargie pour le 
rassemblement d’octobre. 

Cette date FIFA verra le déroulement 
de la double-confrontation face au 
Togo. Elle comptera pour les 3e et 4e 
journées des éliminatoires de la CAN-
2025. Et on apprend qu’un nouveau 
portier pourrait figurer sur la liste finale. 
Et sa présence ne sera pas étonnante 
compte tenu de ce qu’il montre avec 
son club le CS Constantine. Il s’agit de 
Zakaria Bouhalfaya (27 ans).
Lors du dernier stage de septembre, 
les rangs de l’EN ont enregistré le 
retour d’Alexandre Oukidja, sorti de 
sa retraite un an après avoir décidé de 
dire stop avec les Verts. Ce revirement 
était clairement un signe de manque 
d’alternatives fiables pour ce qui est 
du poste de gardien de but.

A la place d’Alexis Guendouz ?
On pouvait croire qu’Anthony 

Mandréa était en posture fragile. Mais 
Petkovic l’a titularisé pour les deux 
matchs face à la Guinée équatoriale 
(succès 2-0) et le Libéria (victoire 
0-3) avec deux clean-sheets à la clé. 
En tout cas, dans ce secteur, les cartes 
semblent être redistribuées et le coach 
des Fennecs a lancé un vaste casting 
pour tenter de voir de près le maximum 
de portiers.
Le dernier à susciter son intérêt est 
Zakaria Bouhalfaya qui montre de 
belles choses avec les Sanafir depuis 
l’entame de la saison en Coupe de 
la Confédération CAF dans laquelle 
les Constantinois sont parvenus à se 
hisser à la phase de poules en toute 
maîtrise. Désormais, il reste à voir si 
Bouhalfaya sera dans le « squad final » 
que communiquera Petkovic dans les 
prochains jours. Il pourrait prendre la 
place d’Alexis Guendouz parti jouer 
en Iran avec Persepolis FC.

Le défenseur international 
algérien, Ahmed Touba, 
a marqué les esprits lors 

de sa première titularisation 
officielle avec le KV Malines 
en Belgique, après avoir rejoint 
le club cet été en provenance de 
Başakşehir en Turquie. Après 
sa toute première apparition la 
semaine dernière, le Fennec a été 
aligné ce dimanche dès le coup 
d’envoi lors du match de la 8e 
journée de la Jupiler Pro League, 
remporté 2-0 par son équipe 
contre le Cercle Bruges.
Durant les 90 minutes qu’il a 
passées sur le terrain, Ahmed 
Touba s’est imposé comme 
l’un des meilleurs joueurs de la 
rencontre. Selon les statistiques 
de Sofascore, il a touché le 
plus de ballons du match, avec 

78 contacts, et a également 
été le joueur le plus précis 
dans ses passes, réussissant 
50 transmissions. De plus, 
le joueur s’est montré très 
solide défensivement avec 6 
dégagements et une récupération 
de balle impressionnante, 
gagnant 9 duels sur 10.
Touba n’a pas seulement brillé 
défensivement, mais il a aussi 
été déterminant dans la relance 
de son équipe, contribuant à 
stabiliser l’arrière-garde du KV 
Malines et facilitant la transition 
vers l’attaque. Ses performances 
lui ont valu une note de 7.5 de 
la part de Sofascore, tandis que 
le site spécialisé WhoScored 
lui a attribué une excellente 
évaluation de 8.4, le désignant 
meilleur joueur du match.

Une nouvelle option pour 
Vladimir Petkovic ?

Ce retour réussi est 
particulièrement prometteur pour 
l’équipe nationale d’Algérie, où 
Touba pourrait offrir une nouvelle 
solution défensive à Vladimir 
Petkovic. Avec son retour sur les 
devants de la scène, ses qualités 
de relanceur et sa capacité à 
gagner des duels, il pourrait 
s’avérer être un atout précieux 
pour les prochaines échéances 
des Fennecs s’il poursuit sur la 
même lancée. Sa polyvalence 
en défense et sa récente forme 
en club ouvrent la porte à des 
options tactiques intéressantes 
pour le sélectionneur, qui pourrait 
faire appel à ses services pour 
renforcer la défense algérienne 
dans les mois à venir.

Pour le jeune Germano-
Algérien, Ibrahim 
Maza, tout semble 

scellé. À moins d’un énorme 
retournement de situation, le 
Berlinois de 18 ans devrait 
porter la tunique de l’équipe 
d’Algérie.
En effet, avec chaque jour qui 
passe, l’avenir international du 
prodige du club de Hertha Berlin 
se dessine plus clairement. 
Et c’est une déclaration du 
sélectionneur de l’équipe jeune 
de la nationale Mannschaft, 
Hannes Wolf, qui vient de 
donner un autre indice sur le 
choix de carrière internationale 
d’Ibrahim Maza.
Ainsi, lors d’un entretien 
accordé à la chaîne Sport 1, 
Wolf a déclaré, « certains 
jeunes joueurs, dont Ibrahim 
Maza, se sont prononcés contre 

la DFB (Fédération allemande 
de football, NDLR) », a-t-il 
expliqué. Une position qui fera 
les affaires de l’équipe nationale 
d’Algérie, seule bénéficiaire 
compte tenu du potentiel du 
jeune joueur.
Dans ce sillage, les indications 
du sélectionneur allemand 
vont dans le sens de ce que 
notre média a confirmé il y 
a une semaine à propos du 
changement de la nationalité 
sportive du jeune Berlinois.
De par son profil, Ibrahim Maza 
pourrait passer un autre cap 
sous les couleurs de l’Algérie. 
Cette saison, le numéro 10 de la 
formation berlinoise du Hertha 
est l’un des incontournables du 
11 type. Titulaire indiscutable, 
Maza a inscrit 2 buts et a délivré 
une passe D lors des 7 rencontres 
que son club a disputées.
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FC Barcelone : 
Lamine Yamal choque encore tout le monde

Premier League :
Les joueurs de Manchester City enragent contre 

l’attitude d’Arsenal

Les options du FC Barcelone pour remplacer 
Marc-André ter Stegen

La pépite du FC Barcelone 
ne cesse d’impressionner 
en ce début de saison, et a 

encore livré une masterclass face 
à Villarreal.
Les Barcelonais ont obtenu 
une belle victoire dimanche, 
sur la pelouse de Villarreal (5-
1). De quoi se refaire après cet 
échec européen en milieu de 
semaine face à l’AS Monaco, 
principalement dû à cette 
expulsion d’Eric Garcia en tout 
début de match. Une nouvelle 
rencontre bien maîtrisée par les 
hommes d’Hansi Flick, même 

s’il est vrai que le score est 
peut-être un peu sévère pour le 
Sous-Marin Jaune, qui s’est créé 
énormément d’occasions et a fait 
mal à la défense barcelonaise à 
de nombreuses reprises pendant 

le match.
On a encore pu voir l’étendue 
du potentiel offensif du Barça, 
privé de Dani Olmo, mais bien 
porté par Robert Lewandowski, 
Raphinha et surtout Lamine 
Yamal. La pépite catalane n’a 
pas réussi à faire trembler les 
filets, mais a livré une nouvelle 
masterclass sur la pelouse de 
l’Estadio de la Ceramica, avec 
une nouvelle passe décisive 
brillante pour Raphinha, d’un 
superbe extérieur du pied pour 
permettre au Brésilien de se 
présenter devant le portier rival 

et le battre.
Une nouvelle prestation 

aboutie
Il affiche désormais 4 buts et 5 
passes décisives en 7 rencontres 
avec le Barça sur ce début de 
saison. Mais au-delà du volet 
statistique, c’est sa facilité à faire 
des différences avec le ballon qui 
a encore choqué tout le monde 
contre Villarreal, tout comme sa 
maturité. On parle effectivement 
d’un joueur qui a fêté ses 17 
ans cet été et qui donne déjà 
l’impression de jouer comme un 
vétéran.

Il a aussi été le joueur qui a 
provoqué le plus de fautes, dont 
deux interventions appuyées des 
joueurs de Villarreal en fin de 
match qui ont valu deux cartons 
jaunes. De quoi confirmer les 
craintes du staff du Barça et des 
médias catalans concernant la 
façon de défendre de plus en plus 
agressive des défenseurs adverses 
sur la pépite, et donc des risques 
de blessure accrus. Mais avec 
un Lamine Yamal à ce niveau, 
le Barça peut sérieusement 
s’imaginer soulever le trophée de 
Liga en fin de saison !

Arrachant de justesse un 
point hier lors du choc de 
la 5e journée de Premier 

League, Manchester City a eu 
du mal à digérer le match. Les 
joueurs de Pep Guardiola l’ont 
encore mauvaise contre l’attitude 
et le football proposé par les 
joueurs d’Arsenal.
Le choc pour le titre avait lieu 
ce dimanche en Premier League. 
Vainqueur des quatre derniers 
championnats d’Angleterre, 
Manchester City affrontait 
Arsenal son dauphin en 2022 et 
2023. Une rencontre qui sentait 
le souffre entre deux formations 
qui se rendent régulièrement 
coup pour coup. Si l’an dernier la 
confrontation à l’Etihad Stadium 
avait accouché d’un triste 0-0, 
cette fois-ci, le match a été plus 
animé avec un score de 2-2, une 
expulsion de Leandro Trossard 
et une grosse blessure pour 
Rodri. Arrachant l’égalisation 
dans le temps additionnel grâce 
à John Stones, Manchester City 

conserve la tête de la Premier 
League quand Arsenal est 
quatrième avec un retard de 
deux points. Malgré ce résultat 
plutôt positif, les protégés de Pep 
Guardiola l’ont mauvaise.

Bernardo Silva a sorti 
la sulfateuse

Excédé à l’issue du match, 
Bernardo Silva a regretté 
l’approche d’Arsenal durant la 
rencontre qu’il a estimé trop 
calculatrice : «il n’y avait qu’une 
seule équipe qui était venue pour 
jouer au football. L’autre est 
venu jouer aux limites de ce qu’il 
était possible de faire et autorisé 
par l’arbitre, malheureusement. 
Nous ne sommes pas contents, car 
on voulait les trois points, mais 
je suis content de la manière dont 
nous avons joué. Je suis content 
que nous entrions toujours sur 
le terrain pour essayer de gagner 
chaque match. Tout a commencé 
dès les premières secondes. Nous 
avons eu un joueur blessé après 
qu’ils l’ont envoyé au sol deux 

fois en 10 minutes.»
Le milieu offensif portugais a 
d’ailleurs ajouté que les Gunners 
n’avaient pas une mentalité 
de gagnants contrairement à 
Liverpool l’autre grand rival 
de Manchester City sur les 
dernières années : «Liverpool a 
déjà remporté le titre de Premier 
League et Arsenal ne l’a pas fait. 
Liverpool a remporté la Ligue des 
champions et Arsenal non. C’est 
pourquoi la rivalité est différente. 
Permettez-moi également 
d’ajouter que Liverpool nous 
affronte toujours avec la claire 
intention de gagner le match. 
Donc de ce point de vue, les 
matchs contre Arsenal n’ont pas 
été comme ceux que nous avons 

eus contre Liverpool.»
Stones et Guardiola 

comprennent la stratégie 
d’Arsenal

Auteur du but de l’égalisation, 
le défenseur anglais John 
Stones a abondé dans le sens 
de son coéquipier. Pour lui, le 
scénario de la rencontre était 
attendu même s’il n’en veut 
pas spécialement aux joueurs 
d’Arsenal : «ils font ça depuis 
quelques années, on sait qu’on 
peut s’y attendre. On peut dire 
que c’est intelligent, sale, comme 
on veut. Ils brisent le jeu et ça 
perturbe le rythme. C’était un 
après-midi difficile, la façon dont 
ils ont arrêté le jeu, la façon dont 
ils ont utilisé le côté du football 

que peu d’équipes font».
Même Pep Guardiola est sorti 
de ses gonds et a pointé du doigt 
le temps gagné par les joueurs 
d’Arsenal et leur faculté à 
casser le rythme : «je ne sais pas 
combien de joueurs ont eu des 
crampes, mais cela peut bien sûr 
arriver dans un match exigeant. 
J’aurais peut-être fait la même 
chose parce qu’ils étaient à dix. 
Il faut demander à Mikel quelle 
était la tactique. Ils ont été bons 
avec les longs ballons vers Kai 
Havertz qui est très fort et ils ont 
tenté les deuxièmes ballons. Au 
final, nous avons été patients, 
nous avons eu des occasions et 
nous avons marqué le but. C’est 
tout.» Kyle Walker a même 
utilisé des termes mystiques :« 
cela faisait partie intégrante du 
jeu que nous voyions : les arts 
obscurs.» Arsenal est arrivé à 
ses fins en obtenant au moins un 
point en infériorité numérique, 
mais la méthode ne se justifiait 
pas du côté des Sky Blues.

Alors que le portier 
allemand va être absent 
pour de longs mois, 

voici comment la direction du 
Barça peut le remplacer…
Soirée maussade pour le FC 
Barcelone. Certes, les Catalans 
ont obtenu une belle victoire, 
s’imposant 5-1 sur la pelouse 
de Villarreal, au terme d’un 
déplacement toujours compliqué. 
Portés par le trio Lewandowski-
Raphinha-Lamine Yamal, les 
hommes d’Hansi Flick ont 
ainsi ajouté un sixième succès 
au compteur en six journées de 
Liga, signant une entame de 
championnat parfaite. Mais ils 
ont aussi perdu gros…

Juste avant la pause, Marc-André 
ter Stegen s’est ainsi gravement 
blessé au genou, retombant 
mal sur une sortie aérienne. 
En attendant des examens plus 
poussés au cours de cette journée 
de lundi, les médias catalans 
annoncent tous une période 
d’absence de minimum 9 mois. 
Les larmes du joueur lors de 
sa sortie ne laissaient de toute 
manière que peu de places au 
doute… Un vrai coup dur pour 

les Catalans, puisque même 
si le portier germanique était 
un peu critiqué par moments, 
notamment après ce match face 
à Monaco, il restait une valeur 
sûre…

Peu de gardiens libres 
disponibles

La presse espagnole dévoile 
notamment les possibilités 
du Barça pour remplacer le 
portier. AS nous indique ainsi 
qu’aujourd’hui, la seule option 
pour avoir un remplaçant 
opérationnel dès maintenant 
est de recruter un gardien libre 
de tout contrat. Un portier 
libre pourrait être enregistré 
immédiatement et être disponible 

pour jouer sous les ordres 
d’Hansi Flick. Les règles du fair-
play financier de la Liga en cas 
de grosse blessure permettraient 
au Blaugranas d’allouer 80% du 
salaire du blessé - Ter Stegen en 
l’occurrence - pour le nouveau 
joueur. L’Allemand touchant 9 
millions d’euros, les Barcelonais 
pourraient ainsi offrir un salaire 
d’environ 7 millions d’euros à 
un portier libre, ce qui offre une 
grosse marge de manœuvre à la 
direction.
Seulement, ils sont assez rares. 
On retrouve Keylor Navas, Jordi 
Masip, Edgar Badia, Tomas 
Vaclik ou Loris Karius comme 
principales options. La règle 

du joker médical permettant de 
recruter un joueur de Liga même 
hors mercato en cas de blessure, 
utilisée à l’époque pour enrôler 
Martin Braithwaite, n’existe plus. 
Dans le cas où aucun gardien 
libre ne soit jugé intéressant 
par la direction, il faudrait donc 
attendre l’ouverture du mercato 
hivernal de janvier, et, en 
attendant, continuer de compter 
sur Iñaki Peña, le deuxième 
gardien. Ander Astralaga, portier 
de l’équipe B et considéré comme 
particulièrement prometteur, est 
aussi une option. Un sacré casse-
tête que la direction catalane 
aurait bien aimé ne pas devoir 
gérer…
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En Bref...

Mozilla abandonne Mastodon et claque la 
porte au Fediverse

Avec cette nouvelle fonctionnalité, WhatsApp 
s’attaque enfin aux indésirables ! Après trois ans d’attente, une 

version profondément remaniée 
du plus abordable des iPhone 
arriverait au printemps prochain.
L’iPhone 16 vient à peine de 
débarquer en rayons que déjà 
le moulin à rumeurs repart de 
plus belle pour évoquer la suite. 
En l’occurrence, il s’agit du 
successeur de l’iPhone SE dont 
la dernière évolution remonte à 
mars 2022.
A en croire une série d’indices 
compilés par 9to5Mac, un 
iPhone SE 4 serait dans les 
tuyaux pour un lancement au 
printemps 2025. Il s’agirait de la 
plus importante refonte pour le 
smartphone abordable d’Apple 
depuis son introduction en 2016.
Un design inspiré de l’iPhone 

14
Le design évoluerait 
sensiblement, passant de celui 
hérité de l’iPhone 8 inauguré 
par l’iPhone SE de 2020, à 
un style à bords plats inspiré 
de l’iPhone 14. Le bouton 
d’accueil laisserait place à un 
déverrouillage par Face ID 
tandis que l’écran passerait du 
LCD à l’Oled en et de 4,7 à 6,1 
pouces.
Autre nouveauté marquante, 
l’arrivée du bouton d’action, 
qui est généralisé sur la gamme 
iPhone 16, et le passage au 
connecteur USB-C.
Apple Intelligence pour 
l’iPhone SE 4 ?
Plus étonnant, d’après 
Bloomberg, le nouvel iPhone 
SE serait éligible à Apple 
Intelligence, Apple souhaitant 
populariser le plus possible ses 
nouveaux outils basés sur l’IA. 
Equipé d’un processeur A18, 
cet iPhone premier prix serait 
potentiellement plus puissant 
que l’iPhone 15.
Déployée à partir d’octobre 
en version bêta et en anglais 
uniquement, la disponibilité 
d’Apple Intelligence en France 
n’est pas encore confirmée 
même si la prise en charge du 
français arrivera courant 2025.
9to5Mac pense que l’arrivée 
du nouvel iPhone SE 4 
pourrait sonner la fin de la 
commercialisation de l’iPhone 
14. Les dernières rumeurs 
évoquent un tarif de 499 dollars 
pour l’iPhone SE 2025. En 
France, le modèle actuel est 
vendu 529 euros.

Voici une nouvelle qui jette 
un froid : la fondation à but 
non lucratif Mozilla a décidé 
de fermer son instance sur la 
plateforme sociale Mastodon, 
quittant de fait l’univers de 
réseaux fédérés Fediverse.
Rien ne va plus pour Mozilla 
? En mai 2023, l’organisation, 
connue pour son navigateur 
open source Firefox, avait lancé 
une instance sur le réseau social 
décentralisé Mastodon.
Un an plus tard, Mozilla.social 
n’ayant attiré que 270 personnes, 
son créateur s’est décidé, ce mois-
ci, à jeter l’éponge, préférant se 
recentrer sur d’autres affaires 
plus pressantes.

Mozilla quitte Mastodon, 
la chronique d’une mort 

annoncée?
Dans une récente publication, les 
administrateurs de Mozilla.social 
ont fait part de leur décision 
de quitter Mastodon : « Nous 
avons pris la difficile décision 
de mettre fin à notre expérience 
avec Mozilla.social et nous 
fermerons l’instance Mastodon 
le 17 décembre 2024. Nous vous 
remercions de faire partie de la 
communauté Mozilla.social et 

de nous avoir fait part de vos 
commentaires pendant notre 
bêta fermée. » Dans le même 
message, une aide a été fournie 
aux utilisateurs pour télécharger 
leurs données et migrer leurs 
comptes avant la date fatidique.
La nouvelle n’est pas totalement 
surprenante. Avec l’arrivée d’une 
nouvelle dirigeante par intérim 
en février dernier, de nouvelles 
stratégies devaient être mises en 
place. L’organisation souhaitait 
notamment augmenter ses 
investissements dans l’IA et dans 
son navigateur web Firefox, dont 
la popularité a considérablement 
baissé ces derniers temps.
Il était aussi question de se retirer 
de projets moins importants 
comme Mozilla VPN, Firefox 
Relay, Mozilla Hubs, ou encore 
Online Footprint Scrubber. 
Fin 2023, l›équipe s›occupant 
de Mozilla.social avait déjà 
été réduite. Aujourd›hui, le 
Fediverse se voit contraint de 
dire au revoir à un important 
acteur.
Mozilla revoit sa stratégie, mais 
ne ferme pas la porte
Même si la communauté Mozilla.
social n›était pas bien grande, 

comparée au 247 500 inscrits 
sur la plateforme Mastodon, sa 
fermeture revêt malgré tout une 
importance symbolique. Elle 
souligne en effet les difficultés 
auxquelles se confrontent les 
projets décentralisés dans un 
monde dominé par une poignée 
de plateformes sociales.
Dans le même temps, on apprend 
également sur le site TechCrunch 
que « la start-up Mammoth, 
soutenue par Mozilla, qui 
fabrique une application 
Mastodon tierce, a annoncé 
qu›elle migrait son instance vers 
le fournisseur d›hébergement 
Mastodon, Mastohost. » Cette 
nouvelle n›aurait pas de lien avec 
le changement de stratégie de la 

Fondation Mozilla, mais montre 
tout de même que la porte n›est 
pas totalement close.
Même si le Fediverse n›est 
plus une priorité pour Mozilla, 
l›organisation ne lui tourne pas 
complètement le dos, comme 
le montre cette déclaration de 
Kenya Friend-Daniel, directeur 
de la communication produit 
chez Mozilla : « Le Fediverse 
se développe rapidement, et 
même si nous continuerons 
d›y participer, nous pensons 
simplement que nous pouvons 
avoir un impact plus important 
sur la technologie dans son 
ensemble en engageant notre 
personnel et nos investissements 
dans d›autres domaines. »

Adieu les messages 
d’inconnus trop insistants 
qui souhaitent faire 

connaissance, et plus si affinité…
En quinze ans d’existence, la 
messagerie instantanée n’avait 
toujours pas offert de solutions 
satisfaisantes pour bloquer 
intelligemment les messages 
indésirables. Jusqu’à présent, 
WhatsApp permettait d’empêcher 
les numéros inconnus de 
vous ajouter à des groupes 
de discussion, à condition de 
configurer l’option dans les 
paramètres de l’application. Une 
fonction certes essentielle, mais 
limitée au regard des spams à 
l’échelle individuelle.

Une fonction déjà disponible 
sur WhatsApp beta

Mais il semblerait que les 
choses soient enfin amenées à 
évoluer de ce côté-ci. Avec le 
déploiement récent de sa version 
beta 2.24.20.16 pour Android, 
WhatsApp introduit une nouvelle 
fonctionnalité de sécurité 
pressentie dès cet été, destinée 
à bloquer automatiquement les 

messages en provenance de 
comptes inconnus s’ils vous en 
envoient trop, dans un laps de 
temps restreint. D’ores et déjà 
disponibles pour les internautes 
membres du programme Google 
Play Beta, l’option se trouve dans 
les Paramètres > confidentialité > 
Paramètres Avancés.
S’il s’agit d’une étape importante 
dans le développement de 
WhatsApp, on insiste sur le 
fait que la fonctionnalité ne 
permet toujours pas de bloquer 
les messages en provenance 
d’expéditeurs inconnus de 
manière générale. En clair, les 
numéros non répertoriés dans 
vos contacts pourront toujours 

vous joindre librement, et vous 
devrez bannir manuellement les 
utilisateurs et utilisatrices avec 
lesquels vous ne souhaitez pas 
échanger.
Toujours plus de nouveautés au 
détriment de failles non corrigées
En marge du blocage des 
messages insistants envoyés par 
des comptes inconnus, WhatsApp 
travaille sur d’autres petites 
options destinées à améliorer 
l’expérience utilisateur. Parmi 
les nouveautés en cours de test, 
et dont la sortie grand public 
ne devrait pas tarder, on peut 
citer une meilleure gestion des 
messages non lus, alors que 
la messagerie sera désormais 

en mesure de réinitialiser son 
compteur de messages non lus à 
chaque fois que les internautes 
ouvriront l’application – adieu 
la pastille de notifications 
persistente –, l’introduction de 
listes personnalisées incluant 
des discussions et des contacts 
choisis, ou encore les transferts de 
propriété des communautés.
Cumulant près de 2 milliards 
d’utilisateurs et d’utilisatrices 
dans le monde, WhatsApp gagne 
évidemment à s’enrichir de 
nouvelles fonctionnalités d’usage 
et de sécurité. On rappelle 
néanmoins que le service éprouve 
encore et toujours des difficultés 
à résoudre des problèmes 
remontés, et qu’à choisir, on 
préfèrerait que la messagerie se 
consacre en priorité à corriger les 
vulnérabilités connues. On pense 
notamment à la mal-conception 
du mode « Vue unique », alors 
qu’une mauvaise implémentation 
technique permet à des hackers 
de transformer les éphémères 
en messages permanents sur la 
version web du service.
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Les gargouillements 
de l’estomac, les 
borborygmes du ventre, 

les sifflements du nez et les 
craquements du cou sont souvent 
des petits bruits normaux, mais 
peuvent parfois être les signes 
d’une pathologie à prendre en 
compte. Voici les symptômes 
qu’il faut surveiller et ce qu’il 
faut faire lorsqu’on les entend !
Ils ont beau être gênants dans 
certaines situations, personne 
n’est à l’abri des bruits 
incontrôlables de notre corps. 
Si la plupart sont inoffensifs, 
certains peuvent être des signaux 
d’alarme.

Pourquoi j’ai les oreilles qui 
grincent ? Que faire ?

Après une longue journée de 
travail, vous allez finalement 
vous endormir la tête sur 
l’oreiller quand soudain vous 
entendez un bruit bizarre au 
niveau des oreilles, comme un 
grincement sourd. En cause, le 
passage du sang par la veine et 
l’artère carotide jugulaire, situées 
derrière l’oreille. Il devient 
perceptible quand l’oreiller 
bloque le bruit extérieur.
Si vous l’entendez pendant 
la journée, les allergies ou 
une infection pourraient 
en être responsables. Un 
décongestionnant peut vous 
aider à en venir à bout.

Zoom sur les acouphènes
Les acouphènes sont des 

perceptions de sifflements, 
de bourdonnements, de 
grésillements... dans l›oreille, qui 
ne sont pas causées par un bruit 
extérieur. Ces symptômes sont 
souvent liés à un traumatisme 
sonore aigu ou à une exposition 
prolongée aux bruits, indique 
l›association JNA (journée 
Nationale de l’Audition) (source 
1). S’ils ne disparaissent pas, 
s›ils altèrent la qualité de vie et 
s›ils s’accompagnent d’autres 
symptômes, il est nécessaire de 
consulter un médecin.

Pourquoi mon cou craque ? 
Que faire ?

Rassurez-vous, le bruit de 
craquement quand vous bougez 
le cou n’est pas un signe de 
vieillissement, mais simplement 
le gaz emprisonné dans vos 
articulations qui éclate hors du 
liquide articulaire. Ce bruit n’a 
rien d’inquiétant, à moins que 
vous ne ressentiez de la douleur, 
surtout si elle descend le long du 
bras. Dans ce cas, consultez un 

médecin pour vous assurer que 
la racine nerveuse ne subisse pas 
de pression néfaste.
Il faut savoir que les douleurs 
cervicales sont un motif 
fréquent d’inquiétude. Elles 
peuvent être dues à des postures 
inadaptées, à de l’arthrose 
cervicale (cervicarthrose), à 
un mouvement brusque, à un 
traumatisme… Si vous avez des 
douleurs dans le cou, n’hésitez 
pas à consulter un médecin.
Si vous digérez ou si votre 
estomac est vide, c’est un 
borborygme
Si ce gargouillis, qu’on appelle 
aussi un borborygme, n’est 
associé à aucun autre symptôme, 
cela résulte du processus naturel 
de digestion. En général, il n’y a 
donc pas lieu de s’inquiéter face 
à ces bruits intestinaux. Il est 
peut-être en train d’évacuer les 
restes de nourriture et de boisson. 
Ou bien, autre explication : il 
vous indique qu’il est temps de 
manger ! Quand vous avez faim, 

le cerveau envoie un signal à 
l’intestin qui stimule la même 
action.
Si ces bruits sont accompagnés 
de crampes, de douleurs ou de 

nausées
N’hésitez pas à consulter, afin de 
vérifier avec votre médecin qu’il 
ne s’agit pas d’une occlusion 
intestinale partielle, qui nécessite 
parfois une intervention 
chirurgicale.
Pourquoi j’ai le hoquet ? Que 

faire ?
Le responsable du « hic » qui 
nous échappe aux moments 
les plus inopportuns est le 
diaphragme, le muscle sous les 

poumons qui nous aide à respirer. 
Quand on mange trop vite, qu’on 
boit trop d’alcool, ou qu’on 
prend certains médicaments, il 
se contracte involontairement et 
la partie supérieure de la trachée 
se ferme, provoquant le bruit du 
hoquet.
Le hoquet est le plus souvent 
un symptôme transitoire et 
totalement inoffensif. Toutefois, 
il vous est recommandé de 
consulter un médecin en cas de :
Hoquet persistant (qui dure plus 
de 48 heures) ;
Hoquet récidivant (vous avez 
souvent le hoquet).

Des ongles striés peuvent 
être inesthétiques, mais ils 
sont généralement bénins. 
Comme nous l’explique le Dr 
Georges Reuter, dermatologue-
vénérologue et vice-président 
du Syndicat national des 
dermatologues vénérologues, il 
s’agit bien souvent de « rides » 
qui s’installent sur nos ongles 
avec l’âge…
Nos ongles sont d’inestimables 
indicateurs de notre santé globale 
et le moindre changement 
d’apparence ou de texture suscite 
bien souvent des préoccupations 
esthétiques. C’est notamment le 
cas des stries transversales ou 
longitudinales. D’où viennent-
elles exactement ? Faut-il s’en 
inquiéter et comment les atténuer 
? On fait le point avec le Dr 
Georges Reuter, dermatologue-
vénérologue et vice-président 
du Syndicat national des 
dermatologues vénérologues 
(SNDV).
Stries verticales sur les ongles 

: de quoi s’agit-il ?

Les stries ongulaires se 
présentent sous la forme de fines 
lignes ou rainures qui traversent 
l’ongle de part et d’autre et leur 
apparence peut varier, allant de 
stries légères quasi-invisibles 
à des stries profondes et plus 
évidentes. Comme le rappelle le 
Dr Reuter, ces stries peuvent être 
longitudinales (courant de la base 
de l’ongle vers son extrémité) 
ou transversales (courant dans 
la largeur, d’un côté à l’autre de 
l’ongle). Elles peuvent être de 
la même couleur que l’ongle, 
voire légèrement blanchâtres ou 

jaunâtres et rendre la surface de 
l’ongle rugueuse ou irrégulière 
au toucher.

Les ongles de mains et de 
pieds sont concernés !

« Les stries concernent aussi 
bien les ongles de mains que les 
ongles de pieds. Cela dit, elles 
peuvent être plus prononcées sur 
les mains », précise le Dr Reuter. 
Par ailleurs, elles peuvent 
survenir chez les femmes comme 
chez les hommes, quel que soit 
leur âge.

Pourquoi mes ongles ont 
des lignes verticales dans la 

longueur?
« Les stries longitudinales peu 
marquées sont malheureusement 
une conséquence inéluctable 
du vieillissement », répond le 
dermatologue. Et de préciser 
: « Ces irrégularités sont sans 
doute liées à des multiplications 
non synchrones des cellules de 
la matrice de l’ongle ». Il s’agit 
donc d’une évolution naturelle 
qui nous concerne tous et toutes 
tôt ou tard, d’où leur surnom : « 
rides de l’ongle ».
Les stries longitudinales, plus 
marquées, elles, sont le plus 
souvent dues à une fragilité liée 
aux produits d’entretien ménagés 
ou professionnels.
Moins fréquentes, les stries 
transversales (aussi dites 
horizontales) peuvent apparaître 
suite à un micro-traumatisme 
(excès de manucures, 
refoulement des cuticules, etc.) 
ou encore à un problème de 
santé sous-jacent qui demande 
une attention particulière.
Quelle maladie provoque ces 

traits à la surface des ongles ?
Les stries transversales peuvent 
parfois être associées à une 
condition médicale sous-jacente, 
comme le psoriasis, le lichen 
plan, des troubles thyroïdiens 
ou encore des maladies auto-
immunes comme le lupus 
érythémateux systémique. « Les 
chimiothérapies anticancéreuses 
et certaines immunothérapies 
peuvent aussi déformer les 
ongles », souligne le Dr Reuter.
Quelles carences en vitamine 
sont en cause ?
Les carences alimentaires en 
vitamines, en zinc, et en fer sont 
réputées pour être à l’origine 
de stries longitudinales. Mais 
contrairement à ce que l’on 
pourrait penser, les carences 
alimentaires n’ont pas d’impact 
sur l’apparition de stries 
longitudinales ou transversales, 
assure le dermatologue. Et 
d’ajouter : « une alimentation 
équilibrée suffit généralement 
à assurer la bonne santé 
ongulaire».

Pourquoi mon corps fait des bruits bizarres ?

Pourquoi mes ongles sont striés ? Est-ce vraiment irrémé-
diable ?
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La reprise du travail après 
la naissance d’un bébé 
constitue une étape 

cruciale et souvent complexe 
pour de nombreuses femmes. 
Cette transition implique non 
seulement des ajustements 
personnels et familiaux, mais 
aussi des défis professionnels et 
émotionnels. 

Les défis de la reprise
 du travail

La reprise du travail après la 
naissance d’un bébé est souvent 
marquée par une multitude de 
défis. Sur le plan émotionnel, 
les nouvelles mères peuvent 
éprouver un sentiment de 
culpabilité à l’idée de laisser 
leur enfant, même pour quelques 
heures. Cette culpabilité est 
souvent exacerbée par les 
attentes sociétales et les normes 
culturelles qui valorisent le rôle 
de la mère au foyer. De plus, 
la fatigue physique et mentale 

liée aux soins du nouveau-né 
peut rendre la reprise du travail 
particulièrement éprouvante.
Sur le plan professionnel, 
les nouvelles mères peuvent 
rencontrer des difficultés à 
retrouver leur rythme de travail 
antérieur. La gestion du temps 
devient un enjeu majeur, car 
il faut désormais concilier les 
responsabilités professionnelles 
avec les besoins du bébé. Les 
horaires de travail, souvent 
rigides, peuvent ne pas être 
compatibles avec les exigences 
de la vie familiale, ajoutant une 
couche de stress supplémentaire.

Les stratégies d’adaptation
Pour surmonter ces défis, 
plusieurs stratégies d’adaptation 
peuvent être mises en place. 
Tout d’abord, il est essentiel de 
préparer la reprise du travail 
en amont. Cela peut inclure la 
recherche d’un mode de garde 
adapté, que ce soit une crèche, 
une nounou ou un membre de la 

famille. Une bonne organisation 
et une planification minutieuse 
peuvent aider à réduire le stress 
lié à la reprise du travail.
Sur le plan émotionnel, il est 
crucial de s’entourer d’un réseau 
de soutien solide. Les amis, la 
famille et les collègues peuvent 
offrir un soutien moral et 
pratique précieux. Les groupes 
de soutien pour les nouvelles 
mères peuvent également être 
une ressource précieuse, offrant 
un espace pour partager des 
expériences et des conseils.
Sur le plan professionnel, il 
peut être utile de discuter avec 
son employeur des possibilités 
de flexibilité dans les horaires 
de travail. Le télétravail, les 
horaires flexibles ou le temps 
partiel peuvent être des solutions 
pour mieux concilier vie 
professionnelle et vie familiale. 
De plus, il est important de se 
fixer des objectifs réalistes et 
de ne pas hésiter à demander de 

l’aide si nécessaire.
En bref,la reprise du travail après 
la naissance d’un bébé est une 
période de transition complexe 
qui nécessite une préparation 
minutieuse et un soutien adéquat. 
En reconnaissant les défis 
émotionnels et professionnels 
rencontrés par les nouvelles 
mères, et en mettant en place 
des stratégies d’adaptation 
appropriées, il est possible 
de faciliter cette transition. 

Les politiques publiques ont 
également un rôle clé à jouer 
en offrant des dispositifs de 
soutien qui permettent de mieux 
concilier vie professionnelle et 
vie familiale. En fin de compte, 
une approche holistique et 
bienveillante est essentielle pour 
permettre aux nouvelles mères 
de retrouver leur équilibre et de 
s’épanouir à la fois dans leur rôle 
de parent et dans leur carrière 
professionnelle.

L’abélie (Abelia) occupe 
régulièrement les jardins de 
particuliers mais aussi les parcs. 
Sa beauté et sa facilité de culture 
en font un arbuste de prédilection. 
De la famille des Caprifoliacées, 
il se couvre d’un feuillage semi-
persistant ou persistant suivant 
le climat qui prend des teintes 
de vert, rouge, rose suivant les 
variétés. Très florifère, il se 
couvre de petites fleurs blanches, 
roses et parfois jaunes (Abelia 
grandiflora ‘Sunny Charm’) de 
juin à octobre, avec des périodes 
de floraison variables en fonction 
des variétés. Prenez compte de sa 
hauteur qui peut varier d’un à plus 
de 2 mètres pour l’aménagement 
de votre jardin ou de votre balcon. 
Il convient aussi bien aux petits 
jardins qu’aux grandes surfaces. 
Ses fleurs parfumées et mellifères 
sont très appréciées des insectes 
pollinisateurs. Il est magnifique 
en sujet isolé, dans un massif 
d’arbustes ou dans une haie ainsi 
que dans un pot ou un bac sur 
une terrasse ou un balcon. De 
taille raisonnable et de croissance 
lente, il offrira un encombrement 
moyen, plus ou moins compact.
Comme la majorité des arbustes, 
la plantation a lieu au printemps 
ou en automne pour garantir une 
bonne reprise des végétaux. L’été 
reste une saison trop chaude 
pour mettre en terre un arbuste et 
l’hiver est trop froid. Vous pouvez 
aussi le conserver quelques mois 
dans son pot avant de le mettre en 

pleine terre si vous avez craqué 
pour une magnifique variété hors 
de ces saisons de plantation.

Où planter un abélia ?
L’arbuste va apprécier un 
emplacement ensoleillé ou bien 
mi-ombragé. Les embruns ne vont 
pas l’effrayer mais il va craindre 
les vents froids. Installez-le seul 
dans un pot ou au milieu d’une 
pelouse, dans une haie mixte ou 
libre, dans un massif d’arbustes à 
fleurs pour animer l’arrière-plan. 
Sur un lieu de passage, ses petites 
fleurs vont dégager un léger 
parfum floral proche du jasmin.
Dans quel sol planter un Abelia ?
Pour se développer, l’abelia a 
besoin d’un sol léger et frais. 
Il tolère une terre calcaire. 
N’oubliez pas le lit de drainage 
fait de graviers, cailloux ou bielles 
d’argile dans un pot afin de laisser 
s’infiltrer l’eau en excès.

Quelles variétés d’Abelia 
choisir?

En choisissant des abélies 
grandiflora, vous pourrez jouer 
avec la couleur des feuillages, des 
floraisons et de la hauteur.
Le fameux Abelia x grandiflora 
‘Edouard Goucher’ produit des 
petites fleurs d’un rose-lilas qui 
contrastent avec le feuillage semi-
persistant, vert sombre et lustré.
L’indémodable Abelia grandiflora 
‹Prostrata› forme un couvre-sol 
de 1 mètre de hauteur et se couvre 
de fleurs de juillet à octobre. Ses 
branches arquées lui donnent un 

aspect sauvage.
Laissez-vous séduire par l’abélie 
‘Confetti’ aux feuilles panachées 
de vert pâle et de blanc-crème.
Eclaircissez un coin de jardin 
avec l’Abelia grandiflora 
‘Kaleidoscope’ dont le feuillage 
passe du vert panaché de jaune 
au printemps au rouge-orangé en 
automne.
Pour un pot sur un balcon, 
choisissez la variété ‘Sparkling 
Silver’ qui ne va pas dépasser 50 
cm de hauteur.
Pour créer du volume dans un 
jardin, optez pour ‘Semperflorens’ 
dont les tiges arquées vont former 
un buisson de 2,5 m en tous sens.
Osez aussi un feuillage tricolore 
avec ‘Pink Lady’ qui se pare de 
rose vif, de blanc puis de rose à 
nouveau.
Pour l’originalité, cultivez 
‘Caramel Charm’ avec des 
pousses qui se teintent de caramel 
cuivré avec des fleurs roses.
Dans la même famille, vous 
trouverez l›abélia chinensis qui 
fleurit en mars et avril, l›abélia 
mosanensis qui produit des petites 
fleurs d›avril à juin et l’abélia 
parviflora qui porte des fleurs de 
juillet à septembre.
Comment planter un Abelia ?

Le jour de la plantation, creusez 
un trou plus gros que la motte. 
Faites-tremper le conteneur dans 
une bassine d’eau pour réhydrater 
les racines. Mélangez 1/3 de 
compost à la terre de jardin. 

Mettez une couche de drainage 
faite de cailloux ou graviers 
et de billes d’argile pour une 
plantation dans un pot. Défaites 
la motte et placez-la au centre du 
trou. Comblez les vides avec le 
mélange de substrat. Tassez puis 
arrosez copieusement pour une 
meilleure reprise. Si vous plantez 
plusieurs arbustes, laissez une 
distance entre 80 cm et 1,20 m en 
fonction de la densité recherchée. 
Pour une culture en pot, comptez 
un rempotage tous les 3 ans 
pour veiller à la bonne santé de 
l’arbuste.

Quand et comment tailler 
l’Abelia ?

L’abelia n’est pas un arbuste qui 
grandit vite donc seule la taille 
pour conserver la silhouette est 
possible tous les ans. Opérez 
entre février et avril. Profitez-en 
pour retirer les branches sèches et 
le bois mort.
Comment arroser l’abélia ?
A la plantation, arrosez 
copieusement puis réitérez la 
première année de la plantation 
pour qu’il s’installe bien. En 
été, apportez de l’eau en cas de 
fortes chaleurs et de sécheresse 
passagère. Un paillage est 
conseillé pour conserver une 
fraîcheur au pied des arbustes.
Doit-on protéger l’Abelia ?
Cet arbuste est rustique et la 
majorité des variétés peut résister 
à des températures jusque -15°C. 
Il ne nécessite pas de protection 

particulière si les conditions 
de plantation sont respectées. 
Quelques exceptions comme 
‘Petite Garden Minedward’ ou 
‘Little Richard’ se cultivent en 
pot et sont à rentrer à l’abri en 
hiver. N’hésitez pas à placer 
un paillage épais à son pied si 
des températures très froides 
sont annoncées. Ce paillage se 
décomposera au fil du temps 
pour nourrir le sol. En été, il va 
supporter des courtes périodes de 
sécheresse. Si elles se prolongent, 
apportez de l’eau.         

Peut-on bouturer l’Abelia ?
Cet arbuste est facile à bouturer. 
Il suffit de préléver un rameau en 
plein été. Sélectionnez une belle 
branche et coupez l›extrémité 
sur 20 cm de longueur. Elle doit 
avoir une partie verte poussée 
dans l›année et une partie de bois 
dur. Retirez les feuilles sur la 
moitié  du bois dur et coupez de 
moitié celles restantes. Préparez 
un godet rempli de terre mélangée 
à du sable. Piquez la bouture, 
côté démuni de feuilles dans le 
mélange. Arrosez puis placez 
un sac pour former une cloche 
et ainsi réaliser une bouture à 
l›étouffée. Retirez le sac de temps 
en temps pour faire respirer la 
bouture. Conservez le godet 
dehors jusqu›à la fin de l›automne 
puis la mettre à l›abri en hiver. 
Humidifiez régulièrement la terre. 
Le repiquage se fera au printemps 
suivant.

Comment cultiver un Abelia grandiflora ?

Reprise du travail après la naissance du bébé 
Défis et stratégies d’adaptation



Sara Boueche

Le burnous, ou 
«abernus» en berbère, 
est un vêtement 
emblématique de 

l’Afrique du Nord, témoignant 
d’une riche histoire et d’un 
savoir-faire artisanal séculaire. 
Ce manteau en laine, long et sans 
manches, doté d’une capuche 
pointue, trouve ses origines dans 
la culture berbère ancienne.

Origines et histoire

L’importance culturelle du 
burnous est telle que le célèbre 
historien et philosophe Ibn 
Khaldoun désignait les Berbères 
comme «As’haab al-baranis», 
signifiant «ceux qui portent el 
Barnous». Son influence s’est 
étendue au-delà de l’Afrique du 
Nord, atteignant la péninsule 
ibérique pendant l’époque d’Al-
Andalus, où il a été adopté sous 
le nom d’»albornoz». Sebastián 
de Covarrubias, dans son 
ouvrage «Tesoro de la lengua 
castellana o española» (1611), 
le décrit comme «un manteau 
fermé, garni d’un capuchon et 
qu’on porte en voyage».

Diffusion et usages

Le burnous a connu une large 
diffusion, étant porté non 
seulement par les populations 
berbères mais aussi par les Spahis, 
cavaliers de l’armée d’Afrique 
française. Aujourd’hui, on le 
retrouve dans toute l’Afrique 
du Nord, apprécié pour sa 
polyvalence et son élégance.

Variétés et spécialités 
régionales

*Le burnous blanc*: Porté 
principalement en période de 
froid.

*Le burnous noir «Mascari»*: 
Une spécialité de la ville de 
Mascara en Algérie, exporté dans 

tout le bassin méditerranéen, de 
la Turquie à l’Égypte.

*Le burnous marron 
«louabri»*: Fait de poils de 
dromadaire, il est réputé pour sa 
légèreté et sa finesse. C’est une 
spécialité exclusive de l’oasis de 
Messaad, au sud-est de Djelfa en 
Algérie.

*Le burnous kabyle*: Réalisé 
à base de laine de mouton ou de 
brebis, il est traditionnellement 
confectionné à la maison par les 
femmes en Kabylie.

Artisanat et transmission

La confection du burnous est un 
art qui se transmet de génération 
en génération. Dans certaines 
régions comme l’Atlas saharien, 
notamment dans les monts des 
Ouled Naïl et des Amour, on 
trouve des ateliers séculaires 
où des femmes perpétuent 
cette tradition de tissage et de 
confection.

Symbolique et prestige

Le burnous est considéré comme 
un symbole de perfection et de 
noblesse. Il est particulièrement 
prisé par les notables d’Afrique 

du Nord et des pays arabes, 
incarnant à la fois tradition et 
élégance.

 Représentation artistique

L’importance culturelle du 
burnous est également illustrée 
dans l’art. Une des œuvres les 
plus célèbres représentant ce 
vêtement est la sculpture de 
Charles Cordier, réalisée en 1856 
et intitulée «Arabe d’El Aghouat 
en Burnous», exposée au musée 
d’Orsay à Paris.

Le burnous demeure ainsi 
non seulement un vêtement 
traditionnel, mais aussi un 
témoignage vivant de l’histoire, 
de l’artisanat et de l’identité 
culturelle des peuples d’Afrique 
du Nord.

L’exposition de peinture 
«Nature», de l’artiste peintre, 
Bachir Bencheikh, se poursuit à la 
galerie «Aïcha-Haddad» à Alger, 
sublimant la beauté des sites et des 
paysages naturels d’Algérie, lieux 
de mémoire et d’histoire, témoins 
de la richesse et de la variété du 
patrimoine culturel algérien.

Une trentaine de tableaux 
encadrés et aux formats moyens, 
mettent en scène des situations de 
vie des paysans travaillant la terre 
ou à la maison, accomplissant 
des tâches devenues rituelles 
qui renvoient à un mode de vie 
ancestral, inscrit dans les us et 
coutumes.

Peignant dans le détail différents 
sujets, à l’instar, d’un couple 
de paysans dans le champ, une 
vieille maison d’un artiste, la 
récolte des olives, des chasseurs 
guettant les lièvres, ou encore une 

belle nature au bord d’une source, 
Bachir Bencheikh excelle dans 
la recherche des couleurs, qu’il 
nuance judicieusement.

Utilisant la technique de l’huile 
sur toile, l’Artiste inscrit ses 
œuvres dans le courant de l’art 
figuratif, invitant le visiteur à 
une belle randonnée onirique, 
à travers des toiles mettant en 
valeur la splendeur des lieux en

Algérie, exprimée dans 
des thématiques diverses, 
minutieusement travaillées.

Mettant en rapport l’individu 
avec son environnement, l’artiste 
rappelle l’importance et la 
nécessité de préserver la nature 
et les échos-systèmes, la tradition 
ancestrale garante de l’identité 
nationale ainsi que la valorisation 
du travail, mis en exergue dans des 
conceptions dénotant clairement 

de son amour intarissable pour 
l’Algérie.

Entre ville et ruralité, Bachir 
Bencheikh restitue dans ses 
œuvres les parfums et les senteurs 
des cités et des champs, à travers 
des femmes et des hommes se 
livrant aux tâches domestiques et 
à d’autres en dehors de leur foyer.

A travers d’autres titres encore 
évocateurs, à l’instar de, la Place 
des martyrs vue sur l’Amirauté, 
Bab El Oued, un paysage aux 
peupliers, le printemps, la Valée 
de la Soummam, la fileuse, jour 
de marché ou encore, le travail 
traditionnel, l’artiste rend la 
beauté de l’Algérie dans de belles 
poésies muettes.

Ouverte le 9 septembre dernier, 
l’exposition de peinture «Nature» 
est visible jusqu’au 1er octobre 
prochain.

Le Burnous: Héritage vestimentaire et trésor artisanal

L’artiste peintre, Bachir Bencheikh restitue la beauté 
des paysages algériens
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Sara Boueche

Le musée de Cherchell, 
situé dans la ville 
côtière du même nom 

à environ 100 kilomètres à 
l’ouest d’Alger, est un véritable 
joyau du patrimoine algérien. 
Cet établissement, qui abrite 
une collection impressionnante 
de vestiges archéologiques, 
témoigne de la riche histoire de 
la région, remontant à l’époque 
romaine et même au-delà.

Situation géographique et 
contexte historique

Cherchell, autrefois connue 
sous le nom de Caesarea de 
Maurétanie, était la capitale du 
royaume de Maurétanie sous 
le règne de Juba II et Cléopâtre 
Séléné II au Ier siècle avant J.-
C. Sa position stratégique sur la 
côte méditerranéenne en a fait un 
centre important de commerce et 
de culture pendant des siècles.
Fondation et développement du 
musée
Le musée de Cherchell a été 
fondé en 1840, peu après le 
début de la période coloniale 
française en Algérie. Il a 
été établi pour préserver et 
exposer les nombreux artefacts 
découverts lors des premières 
fouilles archéologiques menées 
dans la région. Au fil des ans, 
le musée s’est considérablement 
enrichi, bénéficiant de nouvelles 
découvertes et de dons.

Une collection de sculptures 
exceptionnelle

L’une des caractéristiques les 
plus remarquables du musée 

de Cherchell est sa collection 
de sculptures gréco-romaines. 
Parmi les pièces les plus célèbres, 
on trouve :
- Une statue colossale de Jupiter, 
haute de plus de 3 mètres
- Des bustes d’empereurs romains 
et de personnages mythologiques
- Des sculptures représentant des 
divinités romaines et grecques
Ces œuvres témoignent non 
seulement du savoir-faire 
artistique de l’époque, mais 
aussi de l’importance culturelle 
et politique de Caesarea dans 
l’Empire romain.
Les fouilles archéologiques : une 
source continue de découvertes
Depuis sa fondation, le musée 
de Cherchell a bénéficié de 
nombreuses campagnes de 
fouilles archéologiques. Ces 
travaux, menés par des équipes 
internationales en collaboration 
avec des archéologues algériens, 
ont permis de mettre au jour de 
nombreux vestiges, enrichissant 
constamment la collection 
du musée. Les fouilles ont 
notamment révélé :
- Des mosaïques romaines d’une 
grande finesse
- Des objets de la vie quotidienne 
(céramiques, bijoux, outils)
-Des inscriptions latines 
apportant des informations 
précieuses sur l’histoire de la 
ville

Un patrimoine de valeur 
inestimable

Le musée de Cherchell abrite 
un patrimoine d’une valeur 
inestimable, tant sur le plan 
historique qu’artistique. Sa 

collection offre un aperçu unique 
de la vie dans une cité romaine 
d’Afrique du Nord, illustrant la 
rencontre des cultures berbère, 
punique, grecque et romaine.
Parmi les pièces les plus 
précieuses, on peut citer :
- Le «Apollon de Cherchell», une 
statue en marbre d’une grande 
beauté

-Une collection de portraits 
impériaux, dont certains sont 
considérés comme des chefs-
d’œuvre de l’art romain
-Des éléments architecturaux 
provenant des monuments 
antiques de la ville
 Les défis de la préservation
Malgré son importance, le musée 
de Cherchell fait face à des 

défis considérables en termes 
de conservation et de mise en 
valeur de ses collections. Les 
autorités algériennes, conscientes 
de la valeur de ce patrimoine, 
ont entrepris des efforts pour 
moderniser les installations 
et améliorer les conditions de 
conservation des artefacts.
Le musée de Cherchell représente 
un témoignage exceptionnel de 
l’histoire antique de l’Algérie 
et du bassin méditerranéen. Sa 
collection unique de sculptures et 
d’artefacts en fait une destination 
incontournable pour les amateurs 
d’archéologie et d’histoire 
ancienne. En préservant ce 
patrimoine, le musée joue un rôle 
crucial dans la compréhension 
et la transmission de l’héritage 
culturel de la région, soulignant 
l’importance de Cherchell dans 
l’histoire de la Méditerranée 
antique.

C’est une rentrée riche en 
évènements qui s’annonce à 
l’Institut du monde arabe (IMA).
En effet, au cours des 
deux prochaines semaines, 
l’IMA accueillera une série 
d’événements culturels et 
artistiques.
Le programme est le suivant:
Vendredi 27 septembre, 20 
heures: Concert du musicien 
libanais Abdul Rahman Basha
Samedi 28 septembre, 16h30: 
Une heure de poésie soufie
Mardi 1er octobre, lancement du 
nouveau livre de Gilles Kepel: 
La grande transformation du 
monde : Au-delà du 7 octobre
Mardi 1er octobre, 19h: 
Rencontre philosophique sur 
L’Europe et la répression de la 
pensée arabe : L’exemple de 

la peinture avec Jean-Baptiste 
Brenne
Mardi 1er octobre, 20 heures: 
Film du réalisateur saoudien 

Tawfiq Al-Zaidi
Mercredi 2 octobre, à 7 heures: 
Lancement du prix littéraire pour 
le défunt écrivain syrien Khalid 

Khalifa
De plus, l’IMA annonce une 
soirée de lancement des nouveaux 
épisodes de son podcast pour la 
nouvelle saison le 24 septembre 
prochain, sous l’égide de Jack 
Lang et Abdelamir Chawki. Les 
épisodes sont articulés autour 
de trois thèmes : Paris Arabe, un 
documentaire, Trois Dieux, un 
podcast spirituel, et Aswat, un 
podcast musical.
Abdel Rahman El Bacha
Né à Beyrouth, Abdel Rahman 
El Bacha est révélé au Concours 
Reine Elisabeth de Belgique à 
19 ans, El Bacha se produit dans 
les salles les plus prestigieuses 
d›Europe et du monde, du 
Mozarteum de Salzbourg au 
Théâtre des Champs Elysées 
à Paris, en soliste avec des 

orchestres renommés tels que 
l›Orchestre Philharmonique de 
Berlin, le Royal Philharmonic 
Orchestra…
Titulaire de la double nationalité 
franco-libanaise depuis 1981, 
Abdel Rahman El Bacha a été 
honoré par le titre de Chevalier 
des Arts et des Lettres par le 
ministre de la Culture français 
en 1998, et a reçu la Médaille 
de l’Ordre du mérite libanais 
en 2002. En 2019, il a reçu 
un doctorat honoris causa de 
l›université internationale de 
Louvain, suivi par la même 
distinction honorifique de 
l›université Libano-américaine 
en 2022.

Le musée de Cherchell
 un trésor archéologique millénaire au cœur de l’Algérie

L’IMA annonce une nouvelle saison riche en évènements 
et podcasts

Mardi 24 Septembre 2024 
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La candidature de l’Arabie saou-
dite à l’organisation de la Coupe 
du monde 2034 n’est pas seule-
ment une démonstration de la 
passion du pays pour le football, 
mais représente également une 
occasion majeure de présenter 
sa riche culture et son hospitalité 
célèbre à un public mondial.
Seul pays à avoir soumis une 
candidature à la FIFA avant la 
date limite fixée à la fin du mois 
d’octobre de l’année dernière, 
le Royaume s’apprête à accueil-
lir ce qui serait à ce jour la plus 
grande organisation de la compé-
tition dans un seul pays, avec des 
matchs disputés dans cinq villes: 
Riyad, Djeddah, Abha, NEOM et 
Alkhobar.
Mais outre l’action et l’enthou-
siasme sur le terrain, l’Arabie 
saoudite a bien d’autres choses 
à offrir aux visiteurs de la Coupe 
du monde.
Riyad
Un endroit de Riyad qui mérite 
certainement d’être exploré 
est Qiddiya City, un centre de 
divertissement futuriste qui est 
en cours de construction et qui 
devrait être une attraction tou-
ristique majeure une fois opéra-
tionnel.
Les amateurs de football seront 
particulièrement intéressés par 

ce complexe de 360 kilomètres 
carrés qui comprendra le stade 
ultramoderne du prince Moham-
med ben Salmane, d’une capa-
cité prévue de 46 979 places.
À proximité immédiate du stade, 
les supporters pourront découvrir 
une zone de 50 000 mètres carrés 
regorgeant de boutiques, de res-
taurants, d’attractions culturelles 
et d’espaces de divertissement. 
Il y aura également un large 
éventail d’autres attractions à 
proximité, y compris un quartier 
de jeux et d’esports, un hippo-
drome, des parcs à thème et un 
centre pour les arts de la scène, 
a déclaré Majed al-Dusaimani, 
porte-parole de la ville de Qid-
diya, dans un entretien accordé à 
Arab News.
Les possibilités d’hébergement 
seront adaptées à tous les bud-
gets – des hôtels et appartements 
avec services les plus luxueux 
aux offres plus économiques.
Par ailleurs, Diriyah, site clas-
sé au patrimoine mondial de 
l’Unesco, est considéré comme 
le cœur de Riyad et le berceau 
historique du Royaume. Il offre 
aux visiteurs la possibilité de 
plonger dans l’histoire soigneu-
sement préservée de la culture 
saoudienne, qui s’étend sur plus 
de six siècles, tout en leur per-

mettant de faire du shopping et 
de dîner dans des restaurants 
chics. Cette juxtaposition sen-
sible du passé et du présent fera 
certainement de Diriyah une des-
tination incontournable pour les 
amateurs de football qui s’inté-
ressent à l’histoire culturelle du 
pays hôte.
La forteresse de Masmak, dans le 
quartier Al-Dirah de Riyad, offre 
un autre aperçu du passé histo-
rique du Royaume.
Par ailleurs, un vaste complexe 
artistique royal est prévu dans le 
parc du roi Salmane qui est ac-
tuellement en cours de construc-
tion et qui sera l’un des plus 
grands parcs urbains du monde 
lorsqu’il sera achevé. Le com-
plexe, conçu par l’architecte 
espagnol Ricardo Bofill, vise à 
combiner l’architecture moderne 
et l’architecture traditionnelle 
salmanienne pour garantir une 
expérience mémorable aux visi-
teurs.
Le complexe royal des arts com-
prendra également un musée des 
cultures du monde, un théâtre 
national et l’Institut royal des arts 
traditionnels.
Les visiteurs pourront s’émer-
veiller devant la structure futu-
riste Mukaab dans le nouveau 
centre-ville de Riyad: New Mu-

rabaa.
Cette structure cubique s’élè-
vera à 400 mètres de hauteur et 
devrait être le plus haut bâtiment 
de la ville.  
À l’intérieur, elle abritera de 
nombreux lieux de divertisse-
ment de pointe, des restaurants 
et des commerces de détail haut 
de gamme, ainsi qu’un vaste pro-
gramme d’art public.  
Djeddah
La ville côtière de Djeddah, sur 
la mer Rouge, abrite des marchés 
animés, de superbes vues sur le 
front de mer et une scène artis-

tique florissante.
Son quartier historique, ins-
crit sur la Liste du patrimoine 
mondial de l’Unesco, abrite des 
marchés animés et plus de 600 
structures historiques aux styles 
architecturaux traditionnels dis-
tincts, qui témoignent de l’ingé-
niosité et de la résilience des 
habitants de la ville au fil des ans.
Jeddah Central est en cours de 
développement pour devenir une 
zone de divertissement de pre-
mier plan comprenant quatre at-
tractions majeures: un musée, un 
opéra, un stade et un océanarium.

Les fans saoudiens de Die-
go Maradona, sans doute 
le plus grand footballeur 

de tous les temps, ont des sou-
venirs particuliers de l’avoir vu 
jouer lorsqu’il a revêtu le mail-
lot d’Al-Ahli pour un match à 
Jeddah en 1987.

La star argentine était venue 
au Royaume pour jouer en tant 
qu’invité lorsque Al-Ahli a cé-
lébré son 50e anniversaire par 
un match amical contre l’équipe 
danoise de Brondby. Ceux qui 
ont eu la chance d’être dans 
la foule et de le voir en action 
n’ont eu aucun doute sur le fait 
qu’il était le meilleur joueur que 

le monde ait jamais vu.

L’un de ces supporters, Ghar-
man Al-Ghamdi, a déclaré à 
Arab News : «C’était en effet 
un grand moment pour nous de 
voir Maradona, le plus grand 
footballeur, jouer dans notre 
jardin à l’occasion du 50e anni-
versaire de notre club.

«C’était un sentiment in-
croyable. C’est un sentiment in-
descriptible lorsque vous voyez 
le meilleur joueur du monde 
représenter votre équipe. Bien 
sûr, cela ne pouvait pas (sou-
vent) se produire dans le monde 
de l’époque, où les moyens de 
communication et les chaînes 

de télévision n’avaient pas la 
même qualité et la même abon-
dance qu’aujourd’hui.

«Et imaginez, il y a près de 40 
ans, avoir ce sentiment, car Al-
Ahli est un grand club depuis 
longtemps. Il y a deux ans, les 
amateurs de football saoudiens 
ont commencé à ressentir ce 
que l’on ressent lorsqu’une 
star mondiale représente leur 
équipe, comme Al-Nassr avec 
Cristiano Ronaldo et Al-Ittihad 
avec Karim Benzema.

Près de 40 ans plus tard, Al-
Ghamdi se souvient encore 
très bien de ce match au cours 
duquel, dynamisé par la pré-
sence de sa superstar invitée, 
Al-Ahli a enregistré une vic-
toire convaincante de 5-2 sur 
ses adversaires européens.

«En cette nuit fatidique de 
1987, Al-Ahli a joué un 
grand match, sachant que les 
membres de l’équipe principale 
se trouvaient dans le camp de 
l’équipe nationale et n’étaient 
pas autorisés à participer à cette 
rencontre, au cours de laquelle 
Maradona a marqué deux buts, 
Amin Dabo deux buts et Bandar 
Surour un but», a-t-il déclaré.

Le premier but de Maradona 
était un lob extravagant au-des-

sus du gardien de Brondby. Son 
deuxième but est une pichenette 
sans effort qui a déchaîné les 
foules dans le stade plein à cra-
quer.

Si les supporters saoudiens 
étaient ravis, les dirigeants du 
Napoli, le club de Maradona à 
l’époque, l’étaient moins, crai-
gnant que leur meilleur atout 
ne se blesse. Mais Maradona, 
célèbre pour avoir toujours res-
pecté ses propres règles, a tout 
de même joué le match.

Né en 1960 et élevé dans un bi-
donville à la périphérie de la ca-
pitale argentine, Buenos Aires, 
Maradona a fait ses débuts en 
Coupe du monde en Espagne en 
1982.

Il a ensuite mené l’Argentine 
à la victoire lors de la phase 
finale de 1986 au Mexique, 
alors qu’il était au sommet de 
sa forme. Ses performances lors 
de la compétition lui ont per-
mis d’être à jamais considéré 
comme un héros national et une 
superstar mondiale du football.

Maradona a notamment mar-
qué les deux buts de son équipe 
lors d’une inoubliable victoire 
2-1 sur l’Angleterre en quart de 
finale. Le premier but a été par-
ticulièrement controversé, les 

images montrant clairement que 
le joueur avait donné un coup 
de poing dans le filet. L’arbitre 
ne l’a cependant pas remarqué 
et Maradona a plus tard décrit 
l’incident comme «la main de 
Dieu». Il a ensuite marqué un 
deuxième but, après avoir drib-
blé la quasi-totalité de l’équipe 
d’Angleterre, qui est considéré 
comme l’un des plus beaux buts 
de la Coupe du monde de tous 
les temps.

Mahfooz Shaikh, un autre fan 
de longue date de Maradona, 
a déclaré à Arab News : «La 
superstar argentine, avec ses 
capacités magiques sur le ter-
rain, s’est forgé un statut légen-
daire. Il a atteint une renommée 
mondiale et le statut de l’un des 
plus grands joueurs de l’histoire 
du football après la Coupe du 
monde 1986. On peut dire qu’il 
a porté à lui seul l’équipe d’Ar-
gentine à la gloire de la Coupe 
du monde».

Mexique 1986 a été l’occasion 
pour Maradona de montrer au 
monde qu’il y avait enfin un 
challenger digne du trône de 
Pelé en tant que plus grand 
footballeur de tous les temps, a 
ajouté M. Shaikh.

En mémoire de Maradona

l’inoubliable journée de 1987 où il a joué pour Al-Ahli

l’Arabie saoudite proposera aux visiteurs de la Coupe
 du monde de nombreuses activités hors terrain



Les inscriptions à la 
nouvelle campagne 
Études en France 

commenceront à partir du 1ᵉʳ 
octobre 2024, pour préparer la 
rentrée 2025. Dans ce sillage, 
Campus France dévoile cinq 
étapes clés pour réussir sa 
candidature.
Les étudiants algériens, 
mais aussi étrangers 
résidents en Algérie, doivent 
obligatoirement accomplir la 
procédure « Études en France 
», appelée aussi la procédure 
Campus France Algérie, pour 
poursuivre leurs études en 
France.
Ce document est obligatoire 
pour la demande de visa long 
séjour pour études
La procédure Campus 
France Algérie est une étape 
importante à accomplir avant 
de demander son visa d’études 
pour la France. Elle permet 
d’obtenir une Attestation de fin 
de procédure Campus France, 
un document obligatoire pour 
demander un visa long séjour 
pour études.
Pour rappel, Campus France, 
chargé de l’accompagnement 

des étudiants internationaux, 
a récemment dévoilé le 
calendrier des inscriptions 
à la nouvelle campagne « 
Études en France 2025« . Le 
calendrier, qui détaille les 
dates de chaque étape et les 
frais à payer, est disponible 
sur le site de l’organisme 
(cliquer ici).
Procédure Campus France 
Algérie : ce que vous devez 
faire avant de demander un 
visa étudiant long séjour
Par ailleurs, dans un nouveau 
communiqué, Campus France 
détaille les étapes clés pour 

réussir sa candidature pour la 
nouvelle campagne « Études 
en France 2025 » :
• Je construis mon 
projet d’études : le candidat 
doit d’abord passer le test de 
français à l’IFA. Pour effectuer 
la procédure Campus France, 
un niveau B1 minimum au 
TCF est exigé ;
• Je suis candidat : 
l’étudiant doit obligatoirement 
remplir la charte du candidat 
aux Études en France, 
créer et remplir son dossier 
électronique ;
• Je paie mes frais de 

dossier : une fois le dossier de 
candidature envoyé, l’étudiant 
doit payer les frais du dossier 
dans les 48 heures ;
• Je passe mon entretien 
: c’est une étape importante 
de cette procédure. L’équipe 
Campus France invitera le 
candidat à passer l’entretien 
dans les 72 heures qui suivent 
la validation de son dossier ;
• Je suis accepté : à ce 
stade, le candidat doit valider 
son choix final, authentifier 
ses documents et déposer sa 
demande de visa long séjour 
pour études en France.

Quels sont les frais à payer 
pour la candidature Campus 
France Algérie 2025 ?
Une fois le dossier de 
candidature soumis, 
l’étudiant algérien désireux 
de poursuivre ses études en 
France doit payer les frais 
du dossier dans les 48 heures 
qui suivent le dépôt de son 
dossier. En effet, ces derniers 
s’élèvent à 20 000 dinars, 
pour le tarif plein et à 10 000 
pour le demi-tarif.
Cependant, il existe des cas 
spécifiques détaillés par 
Campus France (cliquer ici), 
qui exemptent le candidat de 
paiement de certains frais. Par 
ailleurs, Campus France alerte 
les étudiants algériens contre 
le recours à des tiers pour la 
constitution de leurs dossiers.
D’ailleurs, il rappelle 
qu’aucun intermédiaire ni 
cybercafé n’est habilité par 
Campus France Algérie ou 
par l’ambassade de France 
en Algérie. Le recours à ces 
intermédiaires ne facilite 
ni l’obtention d’une pré-
inscription, ni l’octroi de visa 
d’études pour la France.

Depuis l’été 2024, les 
autorités algériennes 
ont renforcé la 

réglementation sur le transport 
de devises par les voyageurs, 
qu’ils soient algériens ou 
étrangers. Désormais, tout 
individu entrant sur le 
territoire algérien avec une 
somme supérieure à 1 000 
euros est tenu de la déclarer 
aux services douaniers. Cette 
mesure vise à renforcer la 
transparence et à lutter contre 
les activités financières 
illicites.
Nouvelles règles pour le 
transport de devises en 
vigueur depuis 2024
À la sortie du pays, les 
voyageurs peuvent emporter 
jusqu’à 7 500 euros sans 
formalités particulières. 
Cependant, pour des montants 
excédant cette limite, une 
déclaration préalable et 
des justificatifs d’origine 

des fonds sont exigés. Ces 
exigences renforcées visent à 
prévenir la fuite de capitaux 
et à garantir la traçabilité des 
transactions financières.
L’une des nouveautés 
importantes pour les 

non-résidents concerne 
l’obligation de fournir, à 
leur départ, la preuve de la 
déclaration faite à leur arrivée 
ainsi que celle de l’utilisation 
des devises durant leur 
séjour. Ce dispositif est conçu 

pour décourager les échanges 
de devises non déclarés, en 
particulier sur le marché 
noir, un phénomène qui s’est 
amplifié ces dernières années 
en raison des fluctuations du 
taux de change parallèle.

Renforcement du contrôle 
des devises : l’Algérie mise 
sur une meilleure gestion des 
flux financiers
Les autorités algériennes 
estiment que ces mesures 
contribueront à une meilleure 
gestion des flux financiers et 
à la protection de l’économie 
nationale. Les voyageurs, 
quant à eux, sont invités à se 
conformer strictement à ces 
nouvelles obligations pour 
éviter tout désagrément ou 
sanction. Des campagnes 
d’information ont été lancées 
dans les aéroports et postes 
frontaliers pour sensibiliser 
les passagers à ces règles.
En résumé, avec cette 
réglementation mise à jour, 
l’Algérie s’efforce de limiter 
les abus liés aux mouvements 
de devises tout en garantissant 
une meilleure supervision des 
flux monétaires entrant et 
sortant du pays.
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Études en France 2025 pour algÉriens :

5 étapes clés pour réussir sa candidature

Voyage en algÉrie :

Nouvelles règles et plafonds autorisés pour les devises étrangères


